
Vente flejonrrages
M. Edouard Berthoud, à la fabrique

de Cortaillod , fera vendra par voie d'en-
chères publiques et contre argent
comptant, le samedi 9 jnin 1900,
dés !» heures après midi, la récolte
d'environ 30 poses de près (foin et re-
gain).

11 sera fait plusieurs lots au gré des
amateurs.

Rendez-vous sur place, aux _an-
dions, près de la fabrique de
Cortaillod , à 2 heures après-midi.

TENTE DE RECOLTE
à Boudevilliers

Mardi 12 jnin 1900, dès 2 heures
de l'après-midi, M. Panl de Coulon,
à Neuchâtel, vendra , par voie d'enchères
publiques , la récolte en foin et re-
gain de son domaine des Savaux sur
Boudevilliers, d'une superficie d'environ
41 poses.

La vante aura lieu par lots.
Conditions favorables de paie-

ment.
Boudevillie rs, le 2 juin 1900.

| Ernest ©EFYOT, notaire.

\ ANNONCES DE VENTE

| POISSONS
TRUITES dn lac et de rivière

| PEECHES — PALÊES
; BONDELLES — ANGUILLES — BEOOHETS
| Turbots et Soles d'Oslende
; Merlans . . . . ] , ££éP% centimes
; Aigrefins . . . . f * V» — ' la livre.
c_..d . . ._ j  60_5?

G-IBXBR
Gigots de Renne

Coqs de Bruyère , 3.25 la pièce
Perdrix blanches, 1.80 »
Perdreaux, 2.25 »

! An Magasin de Comestibles
SEINET & FILS

I S, Eue des Epanchenrs, 8

A vendre un

OVALE
de 1300 litres et un fût de 500 litres,
Liez M. Meynî .  r:.a „ Cr.iV.eLu .." l\
i« étage. j

ABOITNEMEITTS /
1 _n 6 mois S mole '

i rttiU« prise an bureau fr. G — fr. 3 20 tr. t fct '
t franco par U porteuse , en ville 8 — 4 2 C  ? 30 '
> par la port tun e hors de Tille ou par la

poste dans toute la BuÎBBe 9 — 4 7C 2 IX
frUfer fCnloD postale), par 1 numéro, , ,, . , ,  26 — 13 — K 7%

l B t par 2 numéros 22 — Il  BC t —
jfcenn unrnt amt bureaux do poste , 10 et. en saj. Cbauptment d _ dr_p e , Bû et.

¦\ -__._-ryro_sro__ :s 
l à . lignes . . pour le canton 50 et. De la SUIEE C la ligne 15 et»

• 4 à 5 > 65 et. — G à  7 lignes 75 D'origine étrang ère . . . . . . .  20
8 lignes et a u - d e l à . . .  la ligne 10 Réclames * 30
Rép étition . B Avis mortuaires 12

; \ ÀTis taraif , 20 et. la ligne , minim. 1 fr. Ré p étition , 9 et — Minimum, 2 -F.
j ; Lettres _oires, 5 et. la ligne en tue. — EncEârementa depuis 50 et.

\ ï  BUREAU r~ 1 ANNONCES : RDE DU TEMPLE-NEUF , 3

i 3, R UE DD TEMPLE -NECF, XECCHATEL

Bureau d'admisistratlca et d' sicnr.smer.ts ce la FE UILLE L'A VIS :
> W0LFRAT11 <fc SPERLÉ, imprimeurs-éditeurs
! 

T É L É P H O N E  La M au __» a fen T É L É P H O N E
Bureau du journal, kiosque, libr. Guyot. gare J.-S.. par les porteurs et dans les dépôts

l .  ,m| Confections pour dames |— *
1 assirent Jaquettes d'été gg^gggfjg liquidées : 10.- > 23.80
j  assortiment _8_&ï_teS B.OITCS O. et© unies, * _<> _ ¦ I5 n„iHûftt> ¦ fi Qfi ». IQ ftfl IM blées, j oh"es garnitures. — Prix jnsqu 'à présent : 12.80 à 36.—, Ill/UIUDOO . V.if U a 19.OU

§ assortiment C__©__lS@ttGS 18»Vâ> Dl6S y qnalité su- |iniia r i_ e_ ¦ 1 Oft 4 7 ftflm périeure. — Prix jusqu 'à présent : 5.80 à 14.80, lll|UIUBc5 . 0.»U a I.OU

1 Robes en toile, très j°iis modèles, v«_nt 30.- à „.-, liquidées : II.- à 25.-
1 Costumes couturières. T%.*J££: ii nlli H_ . ¦ ™ . ASM Prix jusqu 'à présent : 68.— à 98.— , Hl|UIUBÎ> . OQ.— et *KJ.—

I Costumes tailleur. P{ix °̂!_nàà
98

plé,5ent liquidées : 19.- ï 58.-
1 Robes de chambres. p"\&?J:-mx: liquidées : 7.80 » 25.-
! Hautes écossaises, M* H»**'* .-&-» ' **.«> à 48.-, liquidées : 9.80 » 32.-
I Manteaux imperméables & Cache-poussière,
I Rotondes. M* ««i*'» p*«-* : 12-80 à 48-. liquidés : 6.80 * 25.-
! €3-ÏS.__M_>S __[__ _f__ _JI_ _̂

I A la Ville de Neuchâtel
I RUE DU TEMPLE-NEUF 24 & 26

Bulletin météorolog ique — Juin
;j observations se font à 7 h., 1 b. et 9 h.

OBSERVATOI RE DE NEUCHATEL

Iimpir .Midejructnt. |S 3 Vmt dornln . „ «
UV Kl* M_- || | D1|, Fo„, S-
ml ma mira oa 59 ^
$13 l.'j .S 2G/i 716.8: var. uioy. nuag

I I
-f in i is orageux du S. O. au S.-E. depuis
à. heure ju squ'à 7 heures du soir, et orage

le sur l'autre horizon à 2 »/4 heures nvec
limes gouttes de p luie à 2 «/. heures et
•• vent N. -O. à part ir  de 2 heures.

BinUnri du Baromètr » réduite * a 0
»«l»»nt l»i données de l'Obsirvatolr .

Iiuteur moyenne pour Neuchâtel : 71,59"")

luin [i 1 2 3 4 5 6

«»1 ~l 1 I j
35 t

"If
a« 1- 1!
;t6 £-i ;
700 =_=— | 

I.Ï10M DE CHA UMONT (altit. 1128 m.)

Il5."9i+Tâ.5! Ô7.f t .059.81 |N.E.|faibl. |nuag ;
I I I I I ! I i

Stand beau jusqu'à midi. Ciel se couvre
ra midi. Orage au S. depuis 5 heures.
inerre .

7 heures du matin
Alllt. Terap. Barom. Vent. Ciel.

un 1128 +i:i .B 662.1 N. nua g.

Nlv«»n dn Uo
i ïj u i n  (7 h. du matin) 429 m. 690

impérMure «In lue (7 h. du matin): 17°. \

VENTES AUX ENCHÈRES I

SCHÈRES DE FOURRAGES ;
à SAINT-BLAISE, etc. j

" !
,m 8 veuve Alphonse Droz-Matthey, ainsi j
i divers propriétaires exposeront en
ate , par voie d'enchères publiques , la
alte en foin et regain de leurs champs,
lés sur les territoires de Thielie , Wa-
i, Cornaux , St-Blaise, Marin , Epagnier ,
iîterive et Voëns.
?onr les territoires de Thielie, Wavre
Cornaux , les montes auront lieu le
treredl 18 Jnin 1900. Elles com-
meeront par les Mauprés , appartenant
s enfants Glottu.
iendez-vous à 8 benres da matin,
M le grand peuplier, à Marin.
Jour St-Blaise , Marin et Epagnier, le
101 14 jnin 1900.
Kindez vous à 8 taenres dn matin,
tant l'Hôtel communal , à Saint-
ù«.
?our Hauterive et Vcëas, le vendredi
Juin 1900.
:«ndez-vous à 8 henreu dn matin,
u le grand tillenl, à Saint Biaise.
^es propriétaires désirant exposer leurs
»ltes en vente, et qui ne se sont pas
¦ore fait inscrire , peuvent le (aire au
Ûe, jusqu 'au mardi 12 juin , & G heures
soir.

àint-Blaise , 5 juin 1900.
Greffe de po ix.

<̂ _ - -

OBLIGATIONS COMMUNALES !

OMMUNE de NEUCHATEL j
S louer aux Fahys, appartements i
i trois et quatre chambres et dépéri- j
nces, eau. \
S'adresser Finances communales. j
mÊm^̂gsg ĝfg^̂ ĝgsgggKÊBSSÊSSÊSSÊSÊBSSSBWKt j

_NTE_de BOIS
iamedl 9 jnin 1900, la Commune
Btvaix vendra par enchères publiques,
a sa (orèt de la Côte, les bois ci-après :
^ plantes sapin mesurant 310 m3 environ ,
¦ lots hêtre et sapin
'de la dépouille.
Rendez-vous au second contour du
anin de la . montagne, à 8 ' j  heures
matin.

Straix , le 4 juin 19C0.
Conseil communal.

DAVID STRAUSS & CK, Neuchâtel
Te'ie'phone 613 Bureau : rtae d-ti Seyon 19 Te'léphone 613

RilIl C VÎlî Ç lîl» ffllllA b131108 et rouges, fûts de tontes grandeurs, ou en
DU115 V illa ut Ullllv bouteilles sans augmentation de prix , franco domicile.

ARBOIS — MAÇON — BEAUJOLAIS — BORDEAUX

|| il
Librairie-Papeterie James ATTINGBR, Neuchâtel

Vient de paraître :

DICTIONNAIRE GÉOGRAPHI QUE DE LA SUISSE
î publié sous la direction de MM. Cl». Knapp et Manriee Borel

S avec des collaborateurs de tous les cantons.

L

:__ _V___ZSO_T II : 75 c_3_ T_i_<r_ :s
16 pages de texte avec 16 illustrations en noir et une carte en couleurs.

fK Mobilier de Jardin-Brasserie
\ \ est à vendre, ensuite d'immense provision , à des prix extra .
y \ 

^ 
bon marché. — Livraison immédiate depuis l'entrepôt de

\ j &f i &^ Ê t ëÊ Ê r  n 'importe quelle quantité de chaises et de tables rondes ou
\gj |j g|BSI*^ carrées. — Excellente marchandise. Occasion extraordinaire-
¥. ~ 

^^r ment avantageuse.

\é^ r̂\ Fabri que mécani que de meubles en 1er

,_r \ ^ Suter-Strehler & Cie

I I
Prochainement onvertnre da magasin

-_ __ XJT I3 _F_ CD Gtr _E=t _É__ S
Maison d'Ameublement

_vo _: _5o"__ t____ J±:s _r° is

MEUBLES DE TOUS STYLES
' Vente à crédit p ar acem-çie. Vente au comptant. Prix très avantageux.

_i ¥EHD_E
d'occasion et à bas prix plusieurs lits
complets, des tables, des canapés, des
commodes, lavabos, tables de nuit, gla-
ces, pendules, régulateurs, armes, vais-
selle, linges et quantité d'articles trop
long à détailler. Rue du Château 9, 1«»
étage.

ATTENTION !
A vendre un très bon harmonium,

peu usagé. — Le bureau de la Feuille
d'Avis indiquera. 704
Plll. __fitto ANGLAISE à vendre
A UUOOPUO d'occasion. — Parcs 57.

Poudre unique pour Bordelaise
50 % de cuivre, très solubls

75 francs les lOO kilos
A. DARDEL, rue du Seyon 4

Tous les autres produi ts pour traite-
ment de la vigne.

Poêles à vendre
Pour cause de changement de chauf-

fage, on offre à vendre quatre beaux poêles
en catelles de couleur, et deux en fer ,
peu usagés. S'adresser au bureau de la
Feuille a 'Avis , qui indiquera.

APPARTEMENTS A LOUER
Chavannes n» 8, pour le 24 juin , un

petit logement de 2 chambres, cuisine,
I eau et galetas. S'adr. an 1" étage.
! A loner, à partir dn 24 jnin
. courant, à la Honte de la Côte

n» 55, nn premier étage de
; olnq pièces et dépendances, et
a choix nn rez-de-chaussée ou

\ nn troisième étage de quatre
pièces et dépendances, le font
avec jonissance d'une buande-
rie et d'un jardin. Situation
agréable et belle vue. — Etnde
des notaires Guyot & Dubled.

A louer, pour le 24 juin ou plus tard
rne du Château n" 2, le premier étage
comprenant 3 chambres, cuisine, galetas
et „ve. — 3'p.dresser, le soir à partir de
7 ternes, me Puy  8, ta 1er ét?ge.

F I N
l de

LIQUIDATION
ÀYec Rabais de 30 à 70 °I 0

__, _5. _e d._ Seyon, 12

Dès aujourd'hui , au magasin de
feu M110 Adèle Huguenin , seront |
vendues à des prix extraordinaires s
les spécialités suivantes et d'autres
encore. Toutes marchandises très
soignées : Gants en peau et en
tissus. — Corsets. — Bnbans. —
Foulards. — Tabliers. — Châ-
les. — Bas. — Laines quai,
extra. — Cotons. — Maroqui-
nerie. — Bijouterie. — Par-
fumerie. — Chemises de jour ,
de nuit , pour dames, très fines. —
Sons-tailles. — Caleçons. —
Jnpons. — Peignoirs. — Ta-
bliers de soie. — Bobes d'en-
fants en nansouk , etc. — Gants
ponr officiers.

î _̂t!___V'9 BiJ°uterie - Orfèvrerie I
lifS lv Horlogerie - Penduterie I

; v A. j©B___d
Maison du Grand Hôtel du Lac S

NEUCHATEL I



A LOUER
à Vienx-Châtel, jol is logements avec
balcons et vue agréable, comprenant
5 chambres, cuisine et dépendances, dis-
ponibles l'nn tout de suite, l'autre pour
Saint-Jean. Pour les visiter , s'adresser au
1« étage dn n° 17 de Vieux-Ch&tel.

Eue de l'Industrie
A louer dès maintenant:

Dsuxièms étage de six grandes pièces
et belles dépendances ;

Troisième étage de quatre chambres,
cabinet et dépendances;

S'adresser Etude Ed. Petitpierre , no»
taira, rue des Epancheurs n" 8. " BEVAI__

A louer deux logements, l'un ie trois
chambres et cuisine, l'autre de deux
chambres et cuisine, cave, galetas, dé-
pendances et jardin , à un prix avanta-
geux. — S'adresser à Etienne Borioli, a
Bevaix.
BH_ga—_a_B ——_BB_____i__a_»

CHAMBRES A LOUER

A louer une jolie chambre meublée
pour un monsieur. S'adresser de midi à
1 heure, ou le soir après 8 heures, rue
du Seyon 28. 3«e étage. 

A lotit r une grande chambre, meublée
ou non meublée, faubourg du Lac 21, au
1" étage. Même adresse, une table pour
pensionnat , à rendre. On peut visiter de
3 à 5 heures.

A loner tout de suite jolie chambre
m&ubléa, indépendante, avec alcôve, rue
du Château 9, 1« étsge.

Chambre pour un couchtuT, rue Saint-
Honor é 14, 2ffiB étage, à droite.

Chambres confos tables, bien expo-
sées, avec oa sans pension. Escaliers du
Château 4. 

A louer , jo lie chambre, avec ou sans
pension. — S'adresser au bureau de la
Feuille d'Avis. 679

À loner trois jolies chambres , avec oa
sans passion. — S'adr. Rocher 23

Dès la 1" août, jolie chambre tout à
fait indépendan te, balcon. S'adresser rue
Pourtalès 11, M. Gaversasi.

Da suito ou pour St Jean, à un mon-
sieur rangé , jolie chambre meublée. —
S'adresser Coulon 10, au 2me étage, de
midi à 2 henrgs, et le soir. 

A louer un« jolie chambre menblée ou
non. S'adresser entre une heure et deux,
rne Pourtalès 6, 3""> étage. 

Belles chrmbres avec pension soignée.
Beaux-Arts 3, 3°»° étage. 

Jolie chambre an soleil pour monsieur
ran gé. Bercles 3, au 1er étage.

LOCATIONS DIVERSES

A louer, pour le 24 septembre 1900,
au centre de la ville, près du marché,
un btau magasin, avec grande vitrine.
S'adresser à MM. Barbey & Cie. 

Cave à louer
au centre de la ville. — S'adr. Etnde
Ed. Jnnier, notaire, rue du Musée 6.
¦¦i ii ^̂ IB ĝHg

ON DEMANDE A LOUER
^

On demande à louer, en ville, pour le
mois de septembre, une grande chambre
non meublée, très bien éclairée, ou deux
de grandeur moyenne. S'inf. du n° 647,
an bnrean du journal . 

OS CHBBCHE
au Val-de- Ruz, pour juill | ao ût, g
mût logement meublé. S'adresser rue de
l Orangerie 6, au second.

PETIT CAFÉ
On demande à reprendre, pour le l"août

prochain, la suite d'un petit café, d'une
reprise de 2C00 à 2500 fr. environ.

S'adr. à A. Chevalier, agen t d'affaires,
Neuchâtel. 0 129 N

OFFRES DE SERVICES
Une bonne cuisinière cherche place.

I 

S'adresser au bureau de la Feuille
d'Avis. 693

! ______ r, n Ji Seyoa ¦ DIEDISHEIM -KLEIN - ne h Seyon. V" \ M , 7 j , 
f ~jj . $

9 Pardessus mi-saison on™, à ___* _ P_ grand choix de mmw lM_ 61 CJCBS Q

g aTE* I VÊTEMENTS POUR HOMME S ^EMISES !
PâNTIS flflS ' jeunes gens et enfants IAJOAS et coote |

(p I fl I - I W 1_ w ¦ _ %r j (ju meiiieur marché à la plus beUe qualité, en marchandises solides, soignées j ' ' ' ^^> 4' II)
éfy _l_oi__ énorme» comme coupe, travail et fournitures. 5. , 7.—, 10.— À

Ï rr7 r̂ \̂ COSTUMES POU» ENFANTS f̂St,  ̂J
9 ï ululliuillb 01 ullulllluUu Assortiments au grand complet, dans les formes les plus nouvelles, — ¦ ¦— lîl
A sur mesure depuis fr. 4.75 à 26.—. Vêtements de travail m

.̂ff _«*̂ ^â-tirM

FILLE BE CHAMBRE
Un« jeune fille, sachant bian coudre et

repasser, désire se placer tout de suite
comme fille de chambre. S'adresser à
Mme Petitmaître, rao de l'O.angerie 3.

Une jeûna fille qui a d^jà trois ans de
service, cherche une place da femme de
chambra dans un hôtel au dans une
famille S'informer dn rv° 702 au bureau
de la Feuille d'Avis.

Use personne pouvant fournir de bons
certificats cherche, pour le 15 juin, une
plaça quelconque S'informer du n° 701
au bureau de la Feuille d'Avis.

Une jeune filla da 17 ans cherche à se
placer tout de suite dans une petite
famille de Neuchâtel, pour sider au mé-
nage. Gige désiré : 12 à 15 fr. par mois.
S'adresser à M™ Hirter , rua des Bou-
chers r.» 66 à Berne.

PLACES DE DOMESTIQUES

On demande, pour une dame seule,
une personne sérieuse d'uïï e quarantaine
d'années . S'adresser l'après-midi, Cité de
l'Ouest 4. 

Oa demande, pour fin courant, un bon
domestique de carnppgne sachant traire.
S'adresser à M11"» Rosa Béguin , à Bôle.

O-T C2__3XÎ,C___3
ponr Zuri ch ung très bonne femme de
chambre. S'adresser à M"16 Jtnny, avenue
da Premier-Mars 22. 2"° étage.

On demande, <!ans un ménage sans
enfants, une bonne fille pour fiire tous
les travaux d'un ménage soigné. — Rue
Pourtalès 10, an 2°" étage, à gauche.

On cherche une jeune fille ponr servir
et une volontaire qni sacha coudre et
repasssr. S'adresser à la Cuisine popu-
laire, Place du Marché.

M118 SpiS *u™du £?oTu
demande toot de suite danx bonnes repas-
seuses pour la saison d'été, cuisinières
et somreelières,

©Or® une bonne d'enfants.
On demande pour tout de suite une

jeans » fi:le pour s'aider à tocs les travaux
d'un petit ménage soigné. Facilité d'ap-
prendre à enire et la langue fran çaise.
S'adr. fanb. de la G ire i , au 1", k droite.

On demande un bon domestique voitu-
rior chez Louis Jacot , à Pcssux & 85.

Pour la 45 juin , un petit »énage sans
enfants deminde uns jsmn et fille parlant
frarçiis. S'informer an n° 695 ac bureau
de la Feniii> d'Avis.

Jeune fille
est demandée pour tout faire dans nn
petit ménage sans enfants. Adresser les
offres par écrit an bureau du journal,
sons initiales TB6S6 

On cherche une fille , propre «st active,
de préférence sachant l'tllemaaà, pour
aider dans le ménage. S'adresser Théâtre
Weiffenbacb , Place du Collège.

BONNE
à tout faire est demandée pour tout da
suite. S'adresser à M. Zuber , à Cortsiilod.

On demande, pour le 15 juin, une
femme de chambre au courant du ser-
vice et bien recommandée. S'adresssr
au bureau de la Feuille d'Avis. 686

On demande pour tout de suite une
brave et foito fillo , disposés à faire tous
les ouvrages dans un ménage soigné. —
S'adresser faubourg dos Sablons 29 (Vil-
lamont), rez-dn-chacssée.

Peseus
Bon domestique vigneron, connaissant

i parfaitement la culture, pourrait entrer
. tout de suite chez M. Paul B.'cesch, an

dit lien, n° 127. 
On demande, ponr la campagne, nne

jeune fille pour s'aider an ménage et
garder un enfant. S'adresser au bnrean
de la Feuille d'Avis. 684

ON DEMANDE
nue brave domestique sachant faire
nn bon ordinaire et habituée aux tra-
vaux d'un ménage soigné. S'adresser rue
des Beaux-Arts 11, 3»«. O 131 N

On demande une fille, propre et active,
pour faire ie ménage. S'adr. M. Rentsch,
Ecluse n° 4.

; i

t

_Place d/u. Collègue

Au THaUTRElmOML SUISSE
Direction B. WEIFFENBACH

TOUS LES SOIRS, à 8^ heures
Représentation générale

l_a fê>te champêtre org_.i_is.e_ p&r
la __ TQi _ _QïJ__ I__I__IT__ï_t,E aura lieu
di__ a_.che prochain ÎO juin, au mail.

COMPAGNIE DU RÉGIONAL"
NEUCHATEL-CORTAILLOD-BOnDRY

MM. les actionnaires sont convoqués en assemblée générale ordinaire,ponr le 21 jnin 1900, a 10 < / 2 heures da matin, à l'Hôtel de Ville de Neu-
châtel, avec l'ordre du jour suivant :

1. Rapport du Conseil d'administration et présentation des comptes de 1899.
2. Rapport de MM. les commissaires-vérificateurs .
3. Nomination de deux commissaires-vérificateurs pour 1900.
4. Eventuellement , rapport sur la transformation de la traction.
Le bilan , le compte de profits et pertes et le rapport des commissaires-vérifica-

teurs seront à la disposition des actionnaires, dès le 10 juin 1900, dans les bureaux
du Jura-Nenchâtelois.

MM. les actionnaires sont prévenus que pour prendre part à l'assemblée ils
doivent déposer leurs titres on nn récépissé en tenant lien , d'ici au 19 jnin prochaiE,dans les bureaux dn Jura-Neuchàtelois, où il lenr sera délivré des billets de cirec-
lation gratuite pour la journée du 21 juin 4900.

Neuchâtel, le 30 mai 1900.
C'« dn chemin de fer Régional N. C. B. H 2851 N

CONSEIL D'ADMINISTRATION :
Le Secrétaire, Le Président,

JAM ES-ED . COLIN. A. DUPASQTJIER.

Bonne
On demande, pour le commencement

de juillet , une pBrsonne expéiimentée et
de tonte confiance, pour soigner un petit
enfant. S'adresser à Mm« Gaston du Bois,
à Areuse, canton de Neuchâtel.

Mme Hoffmai , } a^SJ SS T'
demande des cuisinières, sommelières et
filles pour le ménage.

Femme de ménage
est demandée. S'adresser au bureau de
la Feuille d'A«is. 690

EMPLOIS DIVERS

Un jeune homme, exempt du service
mtlitaire, âgé de 23 ans, cherche piace
de magasinier, homme de peine on »m-
pîoi quelconque. S'inform? r da n° 700 au
bur«au de la Feuille d'Avis.

Je nue homme
de bonne conduite, ayant fait un appren-
tissage de banque, connaissant la sténo-
graphie et un peu la machine à écrire,
cherche plac* quelconque dans nn bureau.
Bons certificats à disposition. S'adr. par
éarit à M. Pidocx , Sablons 1, Neuchâtel.

J. Baur, pépiniériste, Gorcelles, demande,
pour de suit e quelques manœuvres.

Un jeun» homme i>yant terminé sen
apprentissage dans une banque, cherche
place. S'informer du n° 662 au bureau
de la Feuille d'Avis.

PERDU OU TROUVÉ

Perdn une ombrelle, il y a environ
quinze jours , «n soie crêpe noir, manche
noir, droit . Prière de la rapporter , contre
récompense, Colombière 1, 1er étage, à
ganche.

AVIS DIVERS

Jacques Kissling
Terreaux 5, 2me étage, se re-
commande à ses amis, à l'en-
trée de la saison d'été, pour
tons les genres de reliures.
MT Ouvrage soigué npg

Bateau-Salon BELYÊTIE

T_:_-_5I <7 T _ __T 1900
il le temps est tavorable

(et avec nn minimum de 80 personne
an départ de Neuchâtel)

P R O M E N A D E

L'ILE DE SAIT-PIERRE
A L L E R

Départ de Neuchâtel 2 h. — soir
Passage à Saint Biaise 2 h. 20

» i St-Jean (Landeron ) 3 h. —
» h Neuveville 3 h. 15

Arrivée à l'Ile de St-Pierre 3 h. 45
R E T O U R

Départ de l'Ile de St-Pierre 6 h. — soir
» à Neuveville 6 h. 30
» à St-Jean (Landeron) 6 h. 45
» à Saitit-Blaisa 7 h. 25

Arrivée à Neuchâtel 7 h. 45

:_ >____  _5_3S PLACES
sans distinction do classes, aller et retour:
De Neuchâtel et Saint-Biaise à

l'Ile de Saint-Pierre. . . . Fr. 1 50
Pour pensionnats » i —

De Saint-Jean (Landeron) et
Neuveville à l'Ile . . . .  . 0 80

Pour pensionnats » 0 5C

N. B. — Cette course ayant été désirée
par plusieurs pensionnats, instituts et
établissements supérieurs d'instruction ,
si la participation est suffisante, elle sera
renouvelée plusieurs fois pendant l'été.

La Direction.

RÉPARATIONS de MONTRES
en tons genres

Edouard BELLER, Treille 3
Vente de montres sur commande

PRIX MODÉRÉS

CAFÉ CENTRAL
*_'o_s les jo -vars:

BONDELLES
Se recommande,

IiOClS HOBEAU.

A loyer pour St-Jean
un beau loge-ment de 4 chambres avec
ses dépensa' ce» Belle vue étendue, jouis-
sance du j aroki . S'adresssr Comba Borel 1,
an rez-de-ch&nssée. 

A louer, à des personnes tranquilles,
nn légeaaen t de 3 pièces et dépendan-
ces, jardin et lessiverie. Parcs 79. 

Joli appartement de 8 pièces a
loner a Marin ; eau sur l'évier, jardin ,
belle situation . — S'adresser Etnde
6. Etter, noiaire, Place d'Armes 6.

An Vignoble
A fouer dans une localité voisine de

Neuchâtel un appartement de quatre
chambres et dépendances, jardin. Jolie
situation S'adr. Etude Ed. Petîtpisr re ,
notaire. Epanchaura 8 à Weuchâhi-

Appartement de 3 pièces, cnisine et
dépendances, disponible dès maintenant
an quartier dn Rocher. S'ad. Etnde
Ed. Petitpierre. notaire, cne des
Epancheurs 8, Nenehatel.

A louer un logement rue des Chavan-
nes 13, et un dit même rue, n° 15. Eau,
S'adresser à Henri Landry. 

A louer, à un petit ménage soignées,
nn petit logement de 2 chambres, cuisine
et dépendances. S'adr. rue Fleury 4, an
2*" étage. 

Séjour d'été
A louer nn logement en partie meublé,

composé de 3 chambres, cnisine et dépen-
dances, bien txposé au soleil. Jolie vue
sur le lac et les Alpes. FOJ et à proximité.

S'adresser à M. Ph. Ducommun, à la
Prise r i^re Rochïfort.

A loner tout ue suite, à Gibraltar 7,
joli logement d une chambre, cnisine,
bûcher et cave. S'a^r. Clos Brochet 7.

Au centre de la ville
appartement de quatre chasabros, plus
chambra de fille sur même palier. Pour
Saint Jean. S'adr*sser Ter reaux 3, second
étage.

'Oe-HX b<t_t_ logements soignés,
l'un, avec jardin , de cinq pièces et dé-
pendances, pour ki 1« mai ou St Jean,
dans une maison bien tenue ; belle vue
et excellent voisinage. Vieux Chàtel. —
S'adxesier n« 13.

Séjour d'été
A louer, à la Prise Imer, un apparte-

ment de 7 chambres, cuisine et dépen-
dances, en partie meublées. Terrasse,
iorêt, beaux ombrages. S'adresser au
notaire A -N. Brauen, rue du Trésor 5,
Neuchâtel. 

A loner ponr l'été, a la campa-
gne, joli logement de 3 pièces, non
menblé. Etude G. Etter, notaire.

A loner pour St-Jean et l«f~jûïll#t. a
proximité de la gare, O 130 N

trois petits logements
de 2 et 3 chambres, toutes dépendances,
part au jardin. S'adresser à A. Chevalier,
agent d'affaires, Grand'rne 1, Neuchâtel.

Séjo-u-r d'Eté
A louer, au-dessus da la ville, [à un

rez-de-chaussée, deux à trois chambres
meublées, cuisine si on le désire. Jardin
ombra gé et promenades dans la forêt.
Prix modéré. — S'adresser au bureau
du journal. 666
POCB SÉJOUR A LA CAMPAGNE

A louer dès maintenant, à Montmirail,
joli appartement de 3 pièces, 1er étage ;
jardin , situation tranquille. Prix modéré.

Selon convenance, on louerait aussi
4 ou 5 pièces.

Ponr tous renseignements, s'adresser
Etnde G Etter, notaire, à Neuchâtel,
Pia„ d'Armes 6. 

A louer, tout de suite ou pour le 24
juin , nn joli logement, composé de quatre
pièces, chambre à serrer, buanderie et
dépendances, jardin d'agrément et beaux
ombrages.

S'adresser Sablons 24. 

A L.OlT_R
appartement de 4 chambres et dépen-
dances, Ecluse 24. S'adresser au dépar-
tement des Finances, au Château. HM83N ;



Uae des premières fanfares de la Suisse
orientale , 35 hommes, cherche à acqué-
rir encore quelques bons musiciens-
trompettes, principalement un on denx
premiers rrnsiciens ponr solos à piston.

On pour_it procurer de bonnes places
a des musiciens bien capables, travaillant
dans l'industrie métallurgique ou dans
des branches semblables ; spécialement
des tourneurs en fer trouveraient tout de
suite dies places bien * ayées. Offres sous
chiffre O F 3704 à Orell Fttssli, publicité,
Zurich. 

Ein Kaufmann (Deutscher), sucht
Famlllenpe—ion

wo ihm Gelegenheit zur Erhrnung der
franzô3ischen Sprache geboten ist. Offer-
ten erbeten an C. Becker, Hôtel du Soleil,
Neuchâtel.

ÊTAT-CIVIL DE NEUCHATEL

Promesseï de L rlages.
Isaac-Joseph Bobillier , horloger, Neu-

châtelois, a Môliers , et Corinne-Louise
Borel, horlogère , Neuchàteloise, à Gonvet.

Natesanoti.
5. Ida-Estel :e, à Paul Vuillemin , con-

ducteur postal, et à Julie née Fitzé.

Décii.
5. André Louis, fils d« Jules-François

Rouiller, graveur, et de Jeanne Franc rise
née Gros, Fribonrgeois, né le 5 mai 1900.

5. Ferdinand-Rosalini, fils de Stephan
Sehwarz, journalier, et de Susanne-Emilie
née Zahler, Badois, né le 28 janvier 1900.

LA GUERRE M6L0-B0ER

NOUVELLES POLITIQUES

Lord Roberts télégraphie de Pretoria, fle 5 juin à 12 h. 55 : I
«Les Boers ont été chassés le 4 de tou- ftes leurs positions et poursuivis pendant fS, kilomètres. J'ai été réveillé avant mi-

nuit par deux parlementaires venus de |
Pretoria pour demander les conditions j
de la capitulation. J'ai fait répondre que !
la ville devait se rendre sans conditions, fLe général Botha me fit dire alors qu'il \avait renoncé à défendre la ville et qu 'il
se retirait avec ses commandos, espérant fque les femmes, les enfants et les proprié-
tés seraient respectés. A 1 heure du ma- I
tin , deux fonctionnaires civils ont ren- fdu la ville. Mmes Kriiger et Botha sont f
restées à Pretoria. On n 'a trouvé dans }
la capitale que quelques Anglais prison- j
niers. Les autres ont été évacués sur I

• Waterialls. » ®âl#»'é.;'>ft_ _léi «« rf I
" — Lord Roberts a envoyé le général j
French délivrer les Anglais prisonniers
des Boers. 1

Le War office annonce que sur diffé-
rents points du théâtre de la guerre on
a constaté dans l'armée anglaise 32 dé- I
ces dus à la peste.

On mande de Pretoria au «Daily Ex- I
press » que les Anglais ont perdu 700 i
prisonniers au combat de Modderfontein
(route de Lyndley).

f
Chine j

Deux mille Cosaques de Port-Arthur
ont reçu l'ordre de se rendre à Pékin.
On annonce de Tien-Tsin que le mission- i
naire anglais qui avait été capturé a été
assassiné. ' s

Etats-Unis
Le SéDat a ratifié le traité d'extradi-

tion avec la Suisse.

SOCIÉTÉ ÉLE CTRI QUE VIVIT -IINTII LTI
Augmentation du capita! de fr. 1,000,000 a 2,000,000

Emission de 2,500 actions de 400 francs
En vertu de l'autorisation de l'Assemblée générale des actionnaires du 1er juin 1899 et par suite du développement con-

sidérable de ses travaux , le Conseil d'administration de la Société électrique Vevey-Montreux émet 2,500 actions nouvelles de
ir. 400.— , dont la souscription est réservée de préférence aux actionnaires actuels, à raison de une action nouvelle par chaque
action ancienne qu'ils possèdent.

Ces actions sont jouis§ance du _e: janvier 1900 et ont les mêmes
droits que les anciennes.

La souscription aura lieu
DU xx _f__ x_j xe jrxLTXisr

au prix, «le _B»0 francs, payable s :
Fr. 250.— en souscrivant,
» 200.— du 15 au 20 juillet.

En cas de retard dans la libération , le souscripteur aura à bonifier les intérêts à raison de 5 % à compter du premier
jour fixé pour la libération.

Les actions qui ne seraient pas souscrites par les anciens actionnaires, en vertu de leur droit de préférence, sont offertes
simultanément en souscription publique, au même prix de 450 francs par titre.

La répartition au prorata des titres souscrits aura lieu le plus tôt possible ; avis en sera donné par lettre aux sous-
cripteurs.

LAUSANNE, BALE, ZURICH , le 5 juin 1900.

Banque d'Escompte et de Dépôts
Basque commerciale de Bâle Basque Fédérale (S. Â.)

DOMICILES _D__ SOUSCRIPTION : H 6812 L

_ «__IJCIlA _ _BI_ : Berthoud & C1*. CHA IJ:__-»__-J?0_tf_> @ ; Banque Fédérale (S. A.)
Pury & Gie. Pury & O.

Exposit ion die Paris 1900

GRANDS HOTELS BU TROCABÉRO
Vue iplendlde. Boulevard Déleasert et Quai de Passy. Aux portes de l'Exposition.

Ces hôtels possèdent tout le confort moderne et notamment la lumière électrique,
des sa'les de bains à tous les étages, ascensiurs, téléphones, salons de conversation,
salles de lecture , fumoirs, etc., ainsi que les derniers perfectionnements sanitaires,
sjigs- PENSION : comprenant logement, nourritnre, l'éclairage électrique et service
à pai tir de 18 fiança par jour. Prix des chambres (sans pensior) : à partir de
» franc* par jour. Restaurant a la carte et à prix fixe. Pour tons renseignements
et pour retenir des chambres ou appartements, s'adresser au Bureau central de
la compagnie des wagons lits ponr la Suisse: Centralbahnstrasse 21,
Baie, et aux agences et aux représentants de cette compagnie on aux
hôtels mêmes. — Agents à Neucnatel : BAIX3L.OT _ C1».

gif Une des grandes attractions de l'Exposition est le monvant Parorama du
Transsicérien au Trocadéro. Moscou à Pékin par train, ne luxe. Restaurants Russe:?
et Chinois. K 1134 L

Nou§ apprenons que la Fanfare
italienne organise une l_L__M__£__@i§JI_
dimanche f. T courant, au Verger «les
Gadolies9 avec le gracieux et bien-
veillant concours die l'Harmonie de
notre ville. — Four les détails , voir le programme.

Du Canton de Fribonrg
Emises en vertu de l'arrêté du 22 février i892

Choque année ont lieu deux tirages (le 15 jnin et le 15 déc«:»ibre), conformé-
ment au plan détaillé au verso des prospectus et des obligations môme, avec des
primes de :

Fr. 200,000, 100,000, 50,000, 30,000, 20,000
10,000, 5,000, 1,000, etc.

Tous les lots sortis, mais non primés, seront remboursés par fr. 20.

Prochain tirage : 15 jnin 1900.
Les obligations sont payables au comptant par fr. 20, lors de la commande, ou

par versements mensuels de fr , 3, 5 ou 10. 5 pièces sont payables par fr. 5
par mois. La premier versement doit se faire par mandat pos tal ou timbres-poste,
les suivants se feront contre rembours , le premier de chaque mois. Le souscripteur
reçoit , par retour du courrier , une quittance aves indication des numéros qui lui
sont réservés et prend immédiatement part à tous las tirages. Listes de tirages gra-
tuites.

Pour prospectus, renseignements et commandes, s'adresser à H 773 F

J.-G. SPAETH, à Fribourg (Suisse).

Ilriiiniiiuriiiriils
Le public est informé que la maison

J. & Aug. Lambert, camionnage officiei
de la gare J S., se charge de fournir
des csmions et voitures couvertes pour
les déménagements de la St Jean. Prix
modérés.

Broderies
Une personne, expérimentée dans tous

les genres de broderies, désirerait donner
des cours. On se chargerait aussi de l'exé-
cution des ouvrages et de broder des
trousseaux. Se renseigner magasin de
modes Place Piaget 7.

_Di_3.a_.clie ÎO 3"-w__ 1900 \
Au café Heimann, à _ontmollin

tonde Fête Champêtre
organisée par la Sociélé de musi que

l'Harmonie des G-eneveys, Colfrane \ iniollin
JEUX _IVK_ 8

Grande répartition aux pains de sacre
pour une valeur de 200 fr. — Roue de
fortune. — Tir aux fléchettes. — Massa-
cre des innocents.

Ouverture de la fête à 1 h. après midi.

En cas de mauvais temps la fête sera
renvoyée de huit fours.

Séjour de campagne
Des personnes désirant faire nn séjour

trouveraient bon accueil dans une hono-
rable pstite famille. Prix modéré. —
S'adresser au bureau de la Feuille. 630

_flfi_ _4»1KP cherche ouvra ge, en
jLiuj ruattivuaii journée ou a la maison .
S'adresser Te r tre 14, 3™<> étage.

Pension Bourgeoise soignée
3PBIX _0»_BÉS

Mm3 ROUÏËR-FR EY
rue des Beaux-Arts 15

owQGrïïi» i uns m noETEa !
— i

Grand Tir des Mousquetaires
de CORTAILIOD

_es SHUANCHE et _UX_ I
10 et 11 Joln

Cibles tournantes, Patrie et Société

Concours de groupes i
&RAHBE YAIM M l'en ûes 9 pilles

Bonne réception aux amateurs.
LE COMITé

L'EXPOSITION UNIVERSELLE

I (D'un correspondant)
Paris, o juin 1900.

_e Village suisse
(Suite.)

La fidélité apportée dans la reproduc-
tion , des sites et des montagnes du Vil-
lage, se retrouve à un plus haut degré
encore dans la reconstitution de? habi-
tations. Les deux entrées du village sont
à elles seules des plus intéressantes.
L'une, celle de l'avenue de Suffren , la
plus importante, est formée par deux des
plus belles tours de Berne, — celles de
l'Horloge et delà Prison, — reliées entre
elles à la hauteur d'un premier étage par
un vieux pont de bois, qui donne lui-
même accès à la galerie des machines ; la
seconde, forme un imposant motif , dont
tous les éléments ont été empruntés au
château d'Estavayer.

En descendant du pent , l'on a devant
soi la place principale du village, et
quelle place I

Toute bordée d'anciennes maisons,spé-
cimens glorieux de noire achitecture
nationale, c'est un fouillis de clochetons,
de girouettes et de gargouilles. Voici le
pignon hardi de Stein-am-Rhein, vis à
vis les maisons de Berne et de Morat
avec leurs fraîches arcades et leurs fenê-
tres aux meneaux finement sculptés.

Voici la maison historique de Bona-
parte à Bourg-Saktt-Pierre; à côté, tout
un coin du vieux Sion. Plus loin, em-
plissant l'air du fumet de ses jambons,
la charcuterie zurichoise — rendez-vous
ofBciel de tous les Suisses allemands de
Paris. Tout y respire la belle humeur et
le plaisir de vivre, depuis le plantureux
patron , trônant derrière son comptoir,
entouré d'une auréole d'accortes «Kell-
nerinen » jusqu'au plus humble petit
wienerly, qui, tout tordu , a l'air de fré-
tiller de joie.

Le soir venu, on peut voir dans cette
célèbre charcuterie des scènes que ne
renieraient pas les vieux maîtres fla-
mands ou le jovial Rabelais.

En face, somptueusement installé : le
Bureau des Postes fédérales, occupant
tout l'étage d'une superbe maison saint-
galloise, au grand auvent supporté par
de mêmes colonnettes de bois. Meublé
tout à l'antique, ce bureau de poste, avec
son plafond aux poutres apparentes fine-
ment travaillées, son poêle monumental,
a plutôt l'air d'une salle de chevaliers.
Tout y est vieux : Tables, escabeaux,
buffets, tout, sauf bien entendu les jo-
lies postillonnes, et ô miracles ! les becs
de plume. C'est la poste modèle, la poste
idéale aux guichets toujours ouverts —
si l'on n'y marivaude pas sur les mots
au point de décorer un timbre poste du
nom pompeux et ridicule d'estampilles
de valeur, il est un autre marivaudage
assez en faveur...

Chaque construction est occupée comme
à Genève par une boutique ou un restau-
rant; il n'y a pourtant que six «pintes* :
l'on a pas osé pour sauver l'honneur na-
tional en octroyer une à chaque canton.
Quant aux boutiques, l'on peut dire avec
le chansonnier Jaques,

L'on vend un peu de tout chez nous ,
C'est un bazar à vingt-neuf sous.

de petites cloches, des mouchoirs brodés
de traditionnels Edelweiss, ou du non
moins traditionnel rhododendron , des
petits pots de Thoune , bref un tas de
peUts objets classe : souvenir, espèce : ba-
nale. Je sais bien que les amateurs d'art
peuvent se rattraper sur les cartes pos-
tales. Oh celles-là, pas besoin de leur cou-
rir après, elles viendront toutes seules
à vous, colportées par de gentilles ven-
deuses, sillonnant le village en tous sens
faisant l'article avec une nonne humeur
qui vaut mieux que leur marchandise.

Et c'est un plaisir que de voir tout ce
monde vaquant à ses petites affaires.
Voici un groupe de Bernoises bavardant
à la fontaine en remplissant leur seau ;
ici c'est une Àppenzelloise, bras dessus
bras dessous avec une accorte Vaudoise,
cheminant le long des pentes fleuries
semblables à de brillants papillons.

Et c'est bien du cru, tout cela. Allez
donc leur demander si elles sont de Mont-
martre ! vous risquez bien fort de passer
un vilain quart d'heure. Voilà le grand
charme du village ; tout y est bien suisse,
bergers, musiciens, Kellnerinen et bétail.

Puisque nous parlons du bétail disons
tout de suite que c'est une des grandes
attractions.

Réparti en trois étables il comprend
deux troupeaux de bêtes fribourgoises,
et un de bêtes valaisannes. Ce sont tou-
tes des vaches de choix, valant paraît-il
1400 francs l'une. Quan t au taureau, je
ne crains pas d'être taxé d'exagération
en le qualifiant de grandiose, c'est un
rude échantillon , provoquant chez les
sepetateurs étrangers une admiration qui
confine parfois à la stupeur. — Ils sont
tous aussi gros chez nous, leur dit-on.

Et cela leur hypertrophie l'entende-
ment, ce qui peut se traduire en langage
vulgaire : «ça leur eu bouche un coin.».

Ce taureau a été payé 3000 francs. Je
tiens ces détails d'un des armaillis, bon
garçon de la Gruyère avec qui j 'aime à
causer le soir sous l'auvent, en fumant
une bouffarde, en face la fontaine qui
chante clair et le fumier qui embaume.

Il m'a paru intéressant de sonder un
peu ces natures campagnardes pour sa-
voir ce qu'elles pensent de ce nouveau
genre de vie si différent de celui auquel
elles étaient habituées. Bon me disais-je
au commencement : lout ce petit monde
est perdu pour le pays. Maintenant qu 'ils
ont tâté de la vie de Paris, combien vou-
dront rentrer au chalet, au village? Et
bien j 'ai été étonné de voir que les jeu-
nes filles se réjouissent déj à presque tou-
tes de rentrer ; quant aux hommes, c'est
différent , ils cherchent surtout à gagner
de l'argent pour se faire une situation.
L'armailli à qui j 'en parlais me déclara
même qu'il aimerait se placer comme
valet de chambre ! J'avoue que cela m 'a
navré quoi'quil n 'y ait pas de sot métier,
il est regrettable de voir un homme,
taillé pour la vie en plein air, pouvant
vivre chez lui fier et libre, abdiquer sa
liberté pour venir servir à boire et à man-
ger à des étrangers qui , le plus souvent
encore, le traiteront de mal dégrossi.

Ah ! je sais bien que l'attrait d'une
situation plus brillante, miroite devant
les yeux du paysan et de nos jeunes
gens; avec leur peu d'expérience ils
croient qu'à l'étranger l'on gagne des
1000 et des 100, rien qu'en endossaDt
un frac, ou en ouvrant des portières.
S'ils savaient tous les tracas, tous les
déboires qui les attendent , ils y regar-
deraient à deux fois avant de quitter leur
village. Va , crois-moi, jeune homme de
nos campagnes, reste à ton foyer : vivre



NOUVELLES SUISSES

CHAMBRES FÉDÉRALES

Berne, le 6 juin.
CONSEII NATIONAL. — Reprise de la

discussion sur la demande l'initiative
tendant à introduire la proportionnelle
pour les élections au Conseil national.

M. Vincent, rapporteur français, re-
commande au nom de la majorité de la
commission le rejet de la demande d'ini-
tiative. L'orateur appuie sa manière de
voir sur les expériences faites à Genève
avec la proportionnelle.

M. Iselin, rapporteur allemand de la
minorité de la commission, recommande
l'adoption de la demande d'initiative ; il
constate l'exclusivisme qui régnait au-
trefois dans de nombreux cantons et
dont le retour serait possible sans la
proportionnelle. B rappelle aussi l'exem-
ple donné récemment par la Belgique et
combat les objections présentées contre
la réforme électorale.

M. Bioley, rapporteur français de la
minorité, parle dans le même sens ; il
caractérise le système de la proportion-
nelle comme le procédé le plus simple et
qui offre toutes les garanties désirables
de correction.

CONSEIL DES ETATS. — Le Conseil
vote un subside de 360,000 fr. au canton
de Zurich, soit de 40 % pour la correc-
tion de la Tœss, et un crédit supplémen-
taire de 140,000 fr. à ajouter aux
675,000 déjà votés pour la construction
d'un bâtiment destiné à la division de
mécanique technique de l'Ecole polytech-
nique fédérale.

11 aborde ensuite l'examen du compte
d'Etat de 1899. M. Leumann présente un
rapport général. B constate que le résul-
tat de l'exercice 1899 a été beaucoup
meilleur que cela n 'était prévu au budget.

Les recettes sont liquidées sans dis-
cussion.

Le téléphone automatique. — Ou lit
dans 1'«Union», organe des employés fé-
ùërtasi : "

«Voici quelques détails sur le télé-
phone automatique, invention qui ren-
drait inutile, entre deux abonnés, l'en-
tremise de la demoiselle du téléphone.

L'inventeur du téléphone automatique
est un Américain dont le nom sera di-
vulgué seulement lorsque les expériences
définitives de la mise en valeur du nou-
vel appareil seront terminées. Ces expé-
riences sont commencées depuis quelque
temps déjà; elles sont satisfaisaates.

Voici quel problème a résolu l'inven-
teur : •*j£MpKSi

Etant donDé un réseau téléphonique
comprenant 9999 abonnés, permettre à
l'un de ces abonnés de se mettre lui-
même en communication avec un autre.
Ce problème contient tout le principe du
téléphone automatique.

Au domicile de chaque abonné sera
installé un appareil différant peu de ceux
actuellement en usage, mais auquel sera
adjoin t un disque mobile indiquant les
chiffres de 0 à 9. L'appareil et le disque
seront en communication avec le bureau
central, où se trouvera un autre appareil
fonctionnant automatiquement.

Supposons, pour rendre la démonstra-
tion plus facile, qu'un abonné quelcon-
que veuille communiquer avec l'abonné
portan t le numéro 3,456. D composera
avec le disque mobile le numéro demandé
et la manoeuvre aura pour effet d'en-
voyer sur la ligne des courants électri-
ques qui actionneront l'appareil du bu-
reau central. Automatiquement alors,
l'appareil du premier abonné se mettra
en communication avec celui du numéro
3,456. A ce moment, l'abonné n 'a plus
qu'à sonner et la conversation s'engage.

Il peut arriver, par exemple, que
l'abonné 3,456 soit déjà en conversation.
Aujourd'hui , dans ce cas, la téléphoniste
répond par la phrase réglementaire : Pas
libre ! Avec l'appareil automatique l'a-
bonné appelant entend dans son télé-
phone un bruit spécial qui lui indique
que la ligne est occupée.

Voilà tout le système et nous allons
bientôt commencer à l'expérimenter dans
un réseau peu étendu, avant de l'appli-
quer généralement.

— Et les demoiselles du téléphone,
demandons-nous, que vont-elles devenir?

— Il n'est nullement question, nous
répond notre interlocuteur, de supprimer
les demoiselles du téléphone. Même avec
l'appareil, il est impossible de se passer
de téléphonistes, car il ne suffit pas de
mettre les abonnés d'un même réseau en
communication, il faut aussi assurer les
communications interurbaines, et cela
l'appareil ne le fait pas. »

FRIBOTJRG. — Une grande ferme a
été incendiée par la foudre, mardi soir,
à Dompierre, non loin de Grandcour.

La maison appartenait à MM. Mon-
nay frères, à Corserey ; elle était habitée
par M. Conney, leur fermier. Elle com-
prenait un logement, deux granges et
une écurie. Le bétail a été sauvé, mais
non le mobilier.

— Le même soir, à 10 heures, la fou-
dre a incendié, à Mésery, un vieux bâti-
ment appartenant à M. V. Henrioud.

SANTON DE NEUCHÂTEL

Eglise indépendante . — Le Synode se
réunira les 12 et 13 juin, à Neuchâtel,
grande salle des Conférences.

L'exercice de 1898 laissait un déficit
de 467 fr; celui de 1899 présente un boni
de 25 fr. Le projet de budget pour 1901
prévoit un total de dépenses de 117,500
francs , soit 88,500 fr. pour les traite-
ments et indemnités de logement des
pasteurs, 9000 fr. pour les pasteurs auxi-
liaires et impositionnaires, 14,800 fr.

: pour la faculté de théologie et 5200 fr.
; pour frais généraux.

I Navigation à vapeur. — On sait que
les bateaux à vapeur du lac de Neuchâtel
éprouvent, en raison de l'ensablement de
l'embouchure de la Thièle, les plus gran-
des difficultés à aborder à Yverdon. Ces
difficultés vont bientôt être aplanies par
la construction de deux môles de 300 m. !
de longueur dès l'embouchure de la Thièle j

; dans le lac. Ces môles empêcheront le
I sable de se mouvoir dans le chenal , qui,
: libre de toute entrave , pourra permettre

un service régulier de bateaux à vapeur
entre Yverdon et les villes riveraines du
lac.

Exposition universelle de Paris. =
Les opérations du jury de l'horlogerie
commenceront le 12 juin courant pour
l'horlogerie suisse.

Le jury intern ational de l'horlogerie
a constitué son bureau, en désignant
M. Rodanet, de Paris, comme président,
et M. David Perret, de Neuchâtel, comme
vice-président. MM. Paul Garnier et A.
Ecalle ont été désignés, le premier comme
rapporteur, le second comme secrétaire
du jury.

Ce jury comprend 5 membres étran-
gers sur 16, soit : un Américain, pour
deux exposants, dont un de montres-
contrôle et un de pendules ; un Allemand,
pour un exposant de montres et quelques-
uns de pendules; un Anglais, pour quel-
ques exposants formant un tout du
sixième ou du septième de l'importance
de l'exposition suisse ; deux Suisses
pour une exposition qui, à elle seule,
est plus importante et a infiniment plus
de valeur que toutes les autres réunies ;
enfin , la France s'est ménagée la part
du lion, en désignant deux nouveaux
jurés, ce qui porte à onze le nombre des
jurés et suppléants de ce pays.

On voit combien peu il a été tenu
compte du nombre des exposants et de
l'importance des expositions, dit la
« Fédération horlogère ».

¦ ¦ mt

Bourtt da Qtnèvt, du 6 juin 1900.
¦A-etiont Obligations

Central-Suisse 8»/o féd.eh.d6f. 94 —
Jura-Simplon. 187 50 8'/, fédéral 88 —.—

Id. bons 6.50 3% Gen. a lots. 99 —
N-E Suis.an«. — . - Prior. otto. 4»/, 477 —
Tramw. suis1 310 — Serbe . . 4 •/• 320 —
Voie étr. gen. 183 — Jura-8., 8l/t*/« 471 —
Fco-Suis. elec. 549.— Id. gar. 31/,0/, 960 —Pq'OommerM- 9*5.— Franco-Suisse 455 —
Union fin. gen, 737.— N.-K. Suis. 4«/« 5C6 —
Parts de Setif. 336 — Lomb.ane.8V, 84 J —
Cape Copper 150 5C Mérid.ital.3»/, 303 —

} D .mandé OI« ri
$ (ftLMigtl Franee . . . .  100.48 100 55

. Italie 94.25 95.25
! Londres . . . . 25.26 25.31

SwtTS Allemagne . . 123.tô 123.70
f Vienne . . . .  104.— 104.76
j noaimm__________BB__D

I

Pour vente et achat de Valeurs et Fonds
publics, s'adr. à JULES MOREL-VEUVE,

à Neuchâtel. !

RÉUNION COMMERCIALE , 6 juin 1900

VALEURS Prix fait Demandé Offert

Actions
Banque Commerciale . . — — 480
Banque du Loele . . . .  — 670 —
Crédit foncier neuchâtel' — 565 —
La Neuchâteloise . . . .  — 412 —
Jura-Simplon, ordinaires — 187 188
Fab. de ciment St-Sulpiee 960 — —
Grande Brasserie, ordin. — — 485

» » priv. . — — 500
Papeterie de Serrières. — 185 —
Oâbl. él., Cortaillod 740 — —
Câbles élect. de Lyon . . — 2050 —

» Mannheim et Genuss — — 135'/0
Régional dn Vignoble. . — — —Funiculaire Ecluse-Plan — — 120
Tramway Saint-Biaise . — 470 485
Soc. ex. Jura Neuchâtel'1' — 580 —
Immeuble Chatoney... — 660 —
Immeuble Sandoz „av'" — 275 285
Salles des Conférences — 220 —
Hôtel de Chaumont . . .  85 80 —
Chocolat Klaus — — 570
Etabl. E. Pernod, Couvet — — ¦ —

Obligations
Franeo-Suisse, 3»/4 0/o — 4f5 —
Jura-Simplon, 3Vi 0/c — 46i 470
Etat de Neueh. 18774»/,% — 100 —

i » 8 «/« °/o — — -
» » 3Vi % - - —

Banque Cantonale 3 •/« «/, — — 94
» » 8.60°/j — — —

Com.deNeueh. 4 »/„ . — 100 —
» » 1886,3»/i % 91 91 91.75

Loele-Ch.-de-Fonds4Vi0/o — 100 —
» , » 4 % . _ - -

Locle, 3.600/,, _ _ _
Aut.Co_.Neue.8»/4,3VI<'/o — — 92
Créd' fonc" neuch14 V. % — 100 —

» » » 4»/0 _ — 100
Lots munie, neuch' 1857. — 22 —
Papeterie de Serrières. . — — 475
Grande Brasserie 4 °/o . — 100 —
Tramway Saint-Biaise . — — —Soe.techniq' 8°/o s/275rr. — 175 —
Chocolat Klaus 4 >/i % — — —Tau* i' tseompu :
Banque Cantonale. . . .  — — 5 •/»
Banque Commerciale . . — — 5 •/,

'BM-_M__HBBMMHBBHH__B__HR
Madame et Monsieur Gottfried Walther

et leurs enfants, à Colombier, Monsieur
et Madame Albert Marti n et leurs enfants,au Locle, Monsieur et Madame Charles
Martin et leurs enfants, i Chaux-de- Fonds,Monsieur et Madame Alphonse Martin et
leurs enfants, aux Grattes , Madame et
Monsieur Jacques Fassy et leur enfant ,aux Geneveys, Mesdemoiselles Angèle etEdith Martin, à Colombier, Madame veuve
Elisa Noir et son fils Emile , au Locle, lesfamilles Renaud , Ducommun , Gretillat ,Girardier, Squire, Jacot et Turchy, ont la
profonde douleur de faire part à leurs
amis et connaissances de la grande pertequ'ils viennent d'éprouver en la per-
sonne de
Madame viuve Anna MARTIN , née JACOT
leur bien aimée mère, tœur, grand'mère,belle-mère, tante et parente, décédée à
Perreux, le 5 juin 1900, après une longue
et pénible maladie , dans sa 60m« année.

Colombier, le 6 juin 1900.
Père, mon désir est que là

où je suis, ceux que tu m'as
donnés y soient aussi avec
moi. Jean XVII, 24.

L'ensevelissement aura lieu à Colom-
bier, vendredi à 1 heure.

Domicile mortuaire : Colombier , rue
Basse 6.
¦___E___H!_nBH_HBD

AVIS TARDIFS

Dr MARVAL
absent da 8 an 17 juin

Ce numéro est de six pages
iMFR. WCLFEATH A SP_SL_

chez soi, honnête et libre, daB6 une mo-
deste aisance, vaut mieux que la servi-
tude à l'étranger, quelque dorée qu'elle
puisse paraître.

Tous les habitants du village, si ba-
riolés qu'ils soient, (il y en a sûrement
des 22 cantons et des trois demi) vivent
ensemble dans la meilleure intelligence
du monde.

Le soir quand le gros du public s'est
retiré, tous se rassemblent sur la place
pour danser. Alors commence vraiment
la vie du village, pittoresque et sans ap-
prêt. Les cornemuseurs et les iodleurs
officiel s se sont tus; ils iodlent mainte-
nant de leur propre chef , c'est à dire
avec âme et avec jo ie.

Le spectacle de toute cette belle jeu-
nesse, rassemblée au pied de son clo-
cher, par un beau clair de lune, est char-
mant — aux sons des crins-crins, ou
d'un accordéon , les couples s'ébranlent,
et c'est un joyeux tourbillon de cotillons
blancs, rouges, bleus et verts, dominé
par les brillantes élytres des belles Ap-
penzelloises, et par les grands peignes
d'argent, finement ciselés, des filles d Un-
terwald.

L'on pourrait presque reconnaî tre de
quel-canton sont les valseurs, rien qu'à
leur manière de danser. Voici un couple
de Bernois : c'est la valse pesante aux
déhanchements pittoresques et risibles;
on dirait deux troncs d'arbre cherchant
à se déraciner. Voici les welches, plus
fins , plus élégants déjà, mais les plus
merveilleux valseurs que j 'aie jamais
vus sont sans contredit les Tessinois.
Une souplesse, une grâce stupéfiantes.
Rien n'est plus joli que deux jeunes Lu-
ganaises dansant ensemble. Après une
série de petits pas savamment combinés,
scandés par les «soccoli», les voilà tout
à coup qui s'animent, se lancent, prête
à s'envoler ; on ne distingue plus dans
cette valse de sylphes que les petites so-
ques blanches, dévergondées, rasant le
sol. Il y a dans cette valse, la distinc-
tion et la noblesse innées à la race ita-
lienne, faite de grâce et de force en même
temps. Les amis du village, les habitués
ont patte blanche dans ces rustiques sau-
teries et ces demoiselles ne craignen t
pas d'en tourner une avec un Pays.

Tout cela se passe simplement , hon-
nêtement, sous l'œil maternel des dames
patronnesses Elles méritent une mention
spéciale, faite d'admiration et de recon-
naissance, tant elle sont bonnes, paraît-
il, et peu pédantes.

Mais tout finit à 10 heures, quand
sonne le couvre-feu. Les bonnes dames
jusqu 'ici souriantes et indulgentes de-
viennent tout à coup farouches et mé-
fiantes. Malheur à la brebis égarée qui à
10 heures n 'est pas encore rentrée au
bercail 1

Ces soirées passées au village, au mi-
lieu de ces braves gens, je dirais pres-
que en famille, sont de celles qu'on n'ou-
blie point. L'on sent flotter autour de soi
comme le parfum de nos campagnes, et
lorsque l'armailli module dans la nuit,
le refrain aimé de notre vieux Liauba 1 il
semble que l'esprit de la Patrie plane sur
le petit village perdu ici, au milieu de
l'immense foire. fë5E v ^a^'Éspp? ĵ

Et ne fût-ce que pour ce motif , le Vil-
lage suisse aurait sa raison d'être, il rap-
pelle à ceux qui vivent dans l'exil, que
bien loin, là-bas au-delà des plaines, il
est quelque chose d'excellent, de récon-
fortant : le vieux toit, la terre sacrée.

RAPIN.

CHRONIQUE LOCALE

Eglise nationale- — Nous avons déjà
annoncé que les électeurs étaient con-
voqués pour les 9 et 10 juin, aux fins de
se prononcer sur la réélection de M.
Ernest Morel, pasteur. Ils pourront voter
à l'Hôtel-de-Ville samedi, de 6 à 8 heu-
res du soir, et dimanche, de 8 heures à
midi.8

La Directe. — Le Conseil fédéral a
approuvé le projet général de construc-
tion de la Directe pour le tronçon allant
du kilomètre 38,8 au kilomètre 39,75,
sur les communes de la Coudre et Neu-
châtel.

Courses scolaires. — La saison en est
revenue, et c'est l'Ecole de commerce
qui a donné le signal cette année. Un pre-
mier' groupe d'élèves de cette école, dirigé
par trois professeurs, a pris le premier
train mercredi matin pour Zermatt avec
l'intention de faire à pied l'ascension du
Gornergrat. Ils ne rentreront à Neu-
châtel que samedi soir, après quelques
heures de relâche sur les bords du
Léman.

Un second groupe se rendra à fin juin
au Grimsel et à ÎVEggishorn.

— La course annuelle du Gymnase
cantonal a commencé ce matin. Elle
emmènera les participants à Sierre, puis
à Vissoye, à Grimentz, au col du Tor-
ren t, à Ëvolène et à Sion, d'où ils re-
viendront à Neuchâtel samedi.

Une exposition. — Mlle Marquette
présente à l'appréciation des connais-
seurs neuchâtelois une expositiou d'un
réel intérêt. C'est au Palais Rougemont,
dans la salle Léopold Robert, que sont
réunies ses toiles, au nombre de 50 et
plus, de genres différents, mais toutes
agréables à voir.

Ce peintre se recommande par l'éclat
et la fraîcheur de son coloris et par la
vérité de son interprétation. D'une tou-
che large, ferme, harmonieuse, ses fleurs
donnent l'illusion de la vie, et ses pay-
sages, très divers, précis et puissants,
ne sont pas d'une séduction moindre.

Nous avons remarqué deux paysages
du Mail, aux tons chauds de l'automne,
qui rendent bien la saveur de ce site à
l'arrière-saison ; des lilas superbes aux
gerbes ensoleillées; une belle composi-
tion intitulée : «L'art au XIXe siècle» et

[
quelques copies d'après le peintre suisse
Amédée Baudit, dont Mlle Marquette fut
l'élève. • x.
Dons reçus au bureau de cette feuille

en faveur de la destruction des
vipères.
A. E. 5 fr. ; A. W. 5 fr. ; B. 5 fr. ;

I Anonyme, 2 fr. — Total à ce jour : 39 fr.

1ERNÏÈRES NOUVELLES

Berne, 7 juin.
• Ont encore défeDdu au Conseil natio-
i nal, hier, l'introduction de la propor-
j tionnelle, M. Schubiger, de Saint-Gall ;

M. Calame-Colin qui a fait valoir l'exem-
ple du canton de Neuchâtel où une loi
cantonale d'assurance a été acceptée par
tout le monde ; M. Curti , qui est persuadé
que si Louis Ruchonnet vivait encore il
se rallierait à cette réforme électorale.

Berlin , 6 juin.
• Le Reichstag aborde la discussion en

second débat du projet d'augmentation de
la flotte. Le secrétaire d'Etat Tirpitz rap-
pelle l'acquisition de Kiao-Tchéou et in-
siste sur l'importance qu'ont prise ces
derniers temps les affaires chinoises. Il
insiste sur la nécessité d'augmenter la
flotte destinée aux mers lointaines et
principalement la marine de guerre. En
terminant, il exprime l'espoir que les
gouvernements confédérés consentiront
à ce que ces quelques réductions soient
apportées jusqu'en 1906 aux augmenta-
tions projetées d'abord.

M. Bebel s'écrie : «Le centre sera sans
doute tout disposé à accorder le reste au
bout de six ans!»

Le § 1er du projet relatif à l'effectif de
la flotte, est adopté à l'appel nominal
par 153 voix contre 79. Ont voté contre :
les socialistes, les membres de la Volks-
partey, les Alsaciens, les Polonais et les
membres de la Ligue des paysans.

Jeudi, continuation de la discussion
du projet et loi sur les impôts.

Francfort , 6 juin.
On télégraphie de Budapest à la « Ga-

zette de Francfort » qu 'une barque char-
gée d'excursionnistes a chaviré sur le
Danube à Fokto. Cinq personnes ont été
noyées.

Salzbourg, 6 juin.
Au retour d'une excursion , des étu-

diants catholiques venus pour prendre
part aux fêtes du congrès des étudiants
catholiques, ont été attaqués par un
groupe de nationalistes allemands. Plu-
sieurs d'entre eux ont été blessés. La
troupe a été requise, mais n'a pas eu
besoin d'intervenir.

Francfort, 6 juin.
On télégraphie de Saint-Louis à la

« Gazette de Francfort » qu'au cours des
récents désordres, les grévistes ont fait

dérailler, au moyen de cartouches de dy-
namite, un vagon de tramway dans le-
quel se trouvaient 54 agents de police.
Plusieurs agents de police ont été bles-
sés. Cinquante bourgeois des plus consi-
dérés de Saint-Louis se sont rendus
auprès du gouverneur pour lui demander
de mettre sur pied la milice afin de ré-
tablir l'ordre,

Tien-Tsin , 6 juin.
Les trains ne peuvent pas arriver jus-

qu'à Pékin. On dit que les ponts ont été
brûlés.

— Vingt-deux navires de guerre sont
ancrés dans le port et devant Takou.

— Treize soldats anglais avec un canon
Maxim, 50 soldats américains et 74 Ja-
ponais sont arrivés le 6 juin à Tien-Tsin.

Londres, 6 juin.
Le « Globe » publie une dépêche de

New-York disant que M. Hitt, président
du comité des affaires étrangères de la
Chambre, a déclaré, probablement sur le
vu des dépêches du ministre américain
à Pékin, que l'occupation des provinces
du nord de la Chine par la Russie s'effec-
tuera à une date très rapprochée.

Londres , 6 juin.
Les pertes des Anglais à Lindley,

dans les journées du 1er et du 2 juin, se
répartissent comme suit : quatre hom-
mes tués, trois officiers et quinze hom-
mes blessés, onze hommes disparus.

Le Cap, 6 juin.
M. Hoffmeyer s'embarquera prochai-

nement pour l'Europe où il compte sé-
journer quelque temps.

Marandellas , 6 juin.
M. Cecil Rhodes est arrivé ici le 24

mai et il vient de repartir pour Salis-
bury.

Londres , 6 juin.
Un télégramme de lord Roberts dit

que l'occupation de Pretoria s'est effec-
tuée d'une façon satisfaisante et que le
drapeau anglais flotte sur la place.

Paris, 6 juic.
On télégraphie de Londres au «Temps» :

Le général Hildyard, venant de Utrecht ,
a rejoint l'armée du général Buller. La
division Hunter continue sa marche dans
la direction de Potchefstroom sans ren-
contrer de résistance.

Les directeurs des travaux des mines
ont déclaré que les propriétés des parti-
culiers et les mines ont été mieux proté-
gées pendant la guerre qu'auparavant.

On a trouvé une proclamation, signée
par le président Kriiger, qui avait été
affichée et qui interdisait d'endommager
les mines.

Washington, 6 juin.
Le délégué boer Wessels estime qu'il

n 'y aura plus de résistance sur une large
échelle, mais que les Boers emploieront
une tactique analogue à celle des Philip-
pins. Il espère que l'indépendance des
Républiques sud-africaines sera mainte-
nue, à la suite des complications telles
que la question chinoise.

Berne, 7 juin.
Le nouveau projet d'Hôtel des postes à

Berne, bien que réduit, ne semble satis-
faire qu'en partie la commission du
Conseil des Etats. Elle a décidé de faire
circuler le dossisr entre ses membres.

— D'après la statistique du commerce,
l'exportation de la Suisse dans le pre-
mier trimestre de 1900 se serait élevée à
210,250,000 fr. , non compris les métaux
précieux monnayés. Elle avait été en
1899, de 191,400,000 fr.

— L'importation de l'étranger en
Suisse a atteint 272,809,000 fr. contre
276 millions en 1899.

Lausanne , 7 juin.
Les Italiens de Lausanne ont fêté mer-

credi soir, par1 un cortège, avec musi-
que, le résultat des élections législatives
en Italie. Le cortège s'est rendu dans la
grande salle de Tivoli, où plusieurs
orateurs ont prononcé des discours.
L'assemblée comptait 6 à 800 personnes.
Les orateurs ont fait le procès du régime
actuel en Italie et ont célébré les mérites
de la démocratie sociale.

Bruxelles , 7 juin.
Suivant le « Soir », le gouvernement

aurait l'intention de réorganiser l'armée
en introduisant le service personnel.

Vienne , 7 juin.
Dans les cercles diplomatiques autri-

chiens, on considère la situation en
Chine comme très grave.

Le bruit court que tout serait prêt &
Pékin pour la fuite de l'impératrice
mère. On craint qu'elle ne rejoigne les
Boxers.

Washington , 7 juin .
Le ministre des Etats-Unis à Péki_

annonce que la situation s'aggrave.
Une canonnière américaine stationnée

à Manille a reçu l'ordre de se rendre
à Tien-Tsin.

Montréal, 7 juin.
Des canadiens français ont manifesté

en faveur- des Boers, dans la cité manu-
facturière de Saint-Hyacinthe, à l'occa-
sion de la chute de Pretoria, et ont
abaissé le drapeau anglais qui flottait
sur l'hôtel-de-ville.

Des bagarres ont eu lieu entre Cana-
diens anglais et français; ces derniers
ont eu le dessus. D. règne une grande
surexcitation. Les Anglais menacent
d'exercer des représailles.
¦ ¦—¦——-—
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IMMEUBLES A VENDRE
A v.ndre plnaienrs jolies pro-

priétés de rapport et d'agrément, sur le
parcours du tramway de Saint-Biaise.
Vue splendide et facilités de payement.

Terrains a bâtir , très avantageux,
Neuchâtel et Saint-Biaise. — S'adresser à
TSUI. Zumbacta _ C", banquiers , Neu-
châtel . 

Belle campagne à vendre
à NEUCHATEL

On offre à vendre, de gré à gré, au-
dessus de la ville de Neuchâtel , une
plie campagne de 14 pièces et vastes
dépendances. Situation admirable. Vue
très étendue. Jardin potager et d'agré-
ment. Grand parc , beaux ombrages.
Galeries couvertes. Eau . Accès facile.
Conditions avantageuses.

S'adresser pour renseignements en

l'Etude Borel & Cartier
Rue du Môle 1. 

Villa confortable
a vendre à l'ouest do la ville. 11 cham-
bras ut vastas dépendances , vérandah ,
terrasse. Salit de bains, chauffage cen
irai. Beau jardin potager et d'agrément.
Verger. Vue superbe. S'adr. au notaire
A.-N. Brauen, Trésor 5.

A vendre Jolie maison de canf
•tnirne, bien située , 3 appartements, jar-
din et vigne.

S'adresser Etude G . Etter , notaire, Neu-
r.hâtel. 

ENCHÈRES ÏHMJ5
à SAINT-AUBIN

Le samedi 23 jnin l»O0, dès les
H heures du soir, au Café du Nord, à
K tînt-Aubin , M. CI». -E. Gulnchard
*xposera en vente par voie d'enchères
publi ques :

1° La petite propriété qu 'il possède au
village de Saint-Aubin et formant les arti-
cles 1289, 1227 et 1290 du cadastre de
ce lieu , bâtiment , places et jardin de 280
mètres carrés.

Le bâtiment , remis à neuf il y a quel-
ques années, renferme 9 chambres, cui-
sine et dépendances. Graudes caves,
eau sur l'évier , dans la maison et à la
cave. Balcon-terrasse. Vue magni-
fique . Petit jardin d'agrément avec pa-
villon . Très belle exposition, con-
viendrait ponr tout commerce. —
Assurance fr. 24 500.

2° Un verger de 1125 mètres, situé en
Crève-cœur, rière Saint-Aubin.

S'adresser, pour tons renseignements,
au propriétaire , à Saint-Aubin , ou au no-
taire Jean Montandon , à Boudry, chargé
de la vente.

À vendre de gré

Verger et vigne
1 5 minutes d'un village du Vignoble, —
S'adresser au bureau du journal. G82

A YEHDRE
Jolie propriété

Pour cause de départ , on offre à ven-
dre, pour tout de stite ou époque à
convenir , une jolie petite propriété, bien
située, dan ; le haut du village de Marin ,
à proximité du débarcadère et du tram
Saint-Blaise-Neuchâtel et de la future gare
de Marin.

Cette propriété so compose : d'une
rn iiton d'habitation de. h ait pièces, cui-
sine , dépendances (chauffage central) ;
U 'nnc remisa pouvant être utilisée comme
atelier; lo tout de construction récente
et en bon état. Jardin potager et verger
peup lés d'atbrt s fruitiers en plein rap-
port.

Situation d'avenir. Piix 26,000 francs.
S'adresser à F. Htnriod-S .hweizer , à

Marin , Neuchâtel.

*' Feuilleton do la Feuille d'Avis de Neuchâtel

Par OHAMPOL j

Malgré la chaleur de juillet , M. d'Avron ,
maintenant affamé de villégiature , était
cloué â Paris avec sa famille , et Tho-
mas Krliugtou avait dû revenir , nmui
de la procuration de Richard , pour veil-
ler sur place aux intérêts de sou cousin.

Ce mandat rendait assez difficiles ses
relations avec l'hôtel d'Avron. Il ne s'y
présentait qu 'à de rares intervalles, et
seulement pour des nécessités d'a ffaires
pressantes.

I In matin , il apparut , très contrarié.
— Bou ! qu 'y a-t-il encore? dit M. d'A-

vro n , pressentant nu desagrément.
— Une grosse difficulté... une chose

pénible pour loul le moude. L'avoué de
Richard vieut île nie dire qu 'avant que
l'affaire vienne au trilmual , les deux
époux sont teuus de comparai!re eu per-
sonne devant le président, censé chargé
de les réconcilier.

— Ces magistrats ne savent qu 'iuven -
ler pour tourmenter les geus ! grommela
M. d'Avron. À quoi cela peut-il servir 1?

II ne suffit pas qn'une obligation soit

Kaproduttiou Interdite «ni journaux qui
i eut pas irait * ».v*< l* SecUié <t«« Cent da
a*5 '.'»».)

absurde pour qu'on puisse s'y soustraire,
et, le code eu main , on dut reconnaître
que la formalité était indispensable.

— Ne uous iuquiétous pas trop, dit
Simone, trouvant une échappatoire, car,
assurément, Richard refusera de venir.

— Alors, dit Thomas découragé , la
procédure tombe et l'affaire reste en sus-
pens !

— Il faut cependant sortir de lu, mau-
gréait M. d'Avrou. Tous demeuraient
consternés, tandis qu 'à part , Mme d'A-
vron bénissait la Providence et trouvait
pour la première fois que la législation
française réserve de douces surprises.

Elle s'était trop hâtée de se réjouir.
Quelques jours après Thomas revint avec
des nouvelles inattendues.

— Richard est encore plus acharné
dans ses projets que je uc l'avais pensé,
dit-il à Simone.

Il épiait le visage de la jeuue femme ,
qui ne trahit qu 'une vive appréhension ,
tandis que d'un ton mal assuré, elle de-
manda :

— Vous croyez qu'il va revenir?
— Cela se pourrait... Mais pourquoi

vous agiter ainsi?
— Vous ne songez donc pas à ce que

sera pour moi cette entrevue?
— Oui, vous redoutez l'émotion , les

anciens souvenirs. Et , qui sait? peut-
être, en retrouvant Richard , changorez-
vous d'avis. Il est eucore temps.

— Rien ne peut me faire changer , je
vous le jure ; j 'ai plus de caractère que
vous ne croyez.

Le pli énergique de la lèvre de Simone

s'accusait plus profondément que jamais,
et toute sa physionomie exprimait une
indomptable décision. Ce n 'était plus la
jeune fille ignorante , inexpérimentée ,
que lady Eleacor avait pu tromper , ef-
frayer , contraindre; c'était uue femme
intelligente, volontaire , passionnée, qui,
pour défendre sa liberté, pour couquérir
sou bonheur , était résolue ù faire bou
marché des vains scrupules, des atten-
drissements stériles.

— Richard viendra ! murmura Tho-
1.UCIC1.

— Eh bieu ! dit-elle avec uu soupir,
qu 'il vienne! Eucore celte épreuve ; ce
sera fini ensuite.

Elle pencha la tête. Ses traits s'adou-
cissaient. Déjà , elle semblait entrevoir
le terme de ses chagrins, uu avenir plein
de promesses. Le même mirage éblouit
Thomas. Il avait trop de tact pour hasar-
der un mot , uue allusion prématurée ;
mais, en la quittant , daus l'ombre du
vestibule, il eut l'audace de porter à ses
lèvres la main qu'elle ne lui retirait pas.

L'obscurité était profonde heureuse-
ment , assez profonde pour qu 'il ne vît
pas eusuite cette même maiu se relever
d'un geste violent presque à la hauteur
de sou visage, puis retomber , arrêtée
par uue pensée, uue réflexion.

— Qu 'est-ce qu 'on L' a fait? dit Geor-
ges à sa sœur quand elle rentra. Tu as
l'air fâché.

— Oui, je suis fâchée, mais je suis
contente aussi. Tu ne sais pas eucore
qu 'on put être content cl fâché de la
même chose !

j — Non , dit Georges, ouvrant de grands
'¦ yeux.
j II s'habituait à ne plus comprendre ce

qui se passait autour de lui , et, relégué
| dans sou coin pendant les conférences
: interminables des grandes personnes, il
i s'abandonnait à une inquiétude vague.
| Madeleine elle-même s'attristait , et les

domestiques opinaient mal de la situa-
tion eu voyant veuir de plus en plus fré-
quentes les visites d'Osmin , les petites
colères de mousieur et, les grandes mi-
graines de madame.

; Au milieu de cette agitation dont elle
étai t la cause , Simone seule restait très-
calme dans la fermeté inébranlable de sou
parti pris, et elle ne faiblit même pas
quand , un soir, Osmin auuouça :

— Il est arrivé , et vous allez tous deux
demain chez le président.

M. d'Avron lui-même ne ferma pas
l'œil de la nuit. Quaut à sa femme, elle
se trouvait aussi défaite, aussi désolée,
que si elle eût assisté à l'écroulement de
sou propre bonheur.

Secrètement, elle était allée chez
l'avoué de Thomas Erlington , deman-
dant à voir Richard ; mais, pour bieu
montrer qu 'il se bornait à subir les exi-
gences inévitables de la loi et qu ' il écar-
tait toule idée de conciliation, le mari
de Simone avait caché soigneusement le
lieu de sa résidence ù Paris.

Il ne verrait sa femme qu 'au Palais de
j ustice.

Le rendez-vous était pour Ir ois heures.
A toule force , Mme d'Avron voulait

accompagner sa fille , qui s'y opposait
formellement.

— Elle a raison, dit M. d'Avron , lui-
même très impressionné. Vous n 'êtes
pas en état de soutenir cette entrevue.
C'est moi qui conduirai Simone.

Mais, avec un égal empressement, la
jeuue femme déclina cette offre, expli-
quant :

— Personne ne peut entrer avec moi
dans le cabiuet du président, et, pour
aller jusque-là, Osmin me suffit.

Comme on insistait, elle ajouta:
— Je préfère qu'il en soit .ainsi. Je

vous en prie, laissez-moi agir à ma
guise 1

Depuis ces derniers temps, elle s'était
singulièrement émancipée. Elle dirigeait
ses affaires seule avec Osmin, et .qij çjque
chose en ses manières imposait, même à
ses parents, le respect de sa volonté
nette et ferme. Ils n'osèrent donc la pres-
ser davantage.

L'approche du moment critique . la
trouvai t en pleine possession de -ses fa-
cultés. Toute la matinée, Mme d'Avron
attendit en vaiu le petit évanouissement
ou, au moins, la crise de larmes, qui
semblait de rigueur et quandy; les che-
vaux déjà attelés, Simone descendit de
sa chambre, c'est à peine si elle avait
aux joues une rougeur un peu plus accen-
tuée dans les yeux un peu plus d'excita-
tion qu 'à l'ordinaire.

— Que tu es belle ! s'écria âeorges,
dégringolant l'escalier à califourchon
sur la rampe pour venir admirer de plus

LE MARI tt SIMONE

1 Dépôt de fabrique
Gran d choix de CRUS ANIMAL, la livra fr. 0.75, 1.25, 1.45, 1.75,

i Ï.95, 2.45, 2.85, 3.45, 3.75, 3.90s 4 50, en gris, noir et blanc.
I CRIN VÉGÉTAL et TEMPICO.
1 . COUTIL POUR _ATfi„A8 et FONDS IMS DUVE F, dep. 1.25.
H LAINE POUR MATELAS, iiep. 05 c, fr. 1.25, 1.75, 1.S5, 2.25,
t 2.45 la livre.
1 PLUMES, depuis 55 c. à fr. 8.25 la livre , grand choix et dég'.ai sées.
I EORRRONS blancs et gris, dep. fr. 3.B0 à 9.50.
1 TOILE grande largeur , ponr draps da lit , dep. 75 c.

CRKTOMWSSS , RS/INS et LIMOGES, grande largeur, pour fourres.
1 Grand choix de LINGERIE dans tontes les qualités .

J La maison m charge de (aire les matelas et les duvds
', Servica réel et soigné

AU LOUVRE
-FfCJSS __» _J SBTOltf

Se recommande, X. KELLER-GY6ER.

Magasin Louis KURZ
rue Saint-Honoré 5, Neuchâtel

<3- _ï_ __T 3D C H O I X  DE PIANOS

VENTE - LOCATION - ÉCHANGE

Becllsteilî B^̂ Ŝ̂  
Rord °rf

fiHiMiï_raiim ____¦_¦__

Société de Consommation
de Boudry-Cortatllod

MU. les viticulteurs sont avisé** qu'ils
peuvent , comme les années précédente*,
se procurer dans les magasins de la
Société , à Boudry et à Cortaillod, du

Soufre sublimé extra
de provenance directe, ainsi que du

Sulfate de mm
gros cristaux du Harz , première qualité,
98/99 %, le tout à des prix modérés et
donnant droit à la répartition.

VÊTEMENTS
de travail

FABRICATION DE LA MAISON
seulement en bonies .qualités

fais 803-ïQis
Pantolnnc coton extra , toutes nuances.TdUldlUUi fr 5 90> 4 75| 3 50> « AQ

PânfaiAt ic velours, dans toutes lesraniaions naances K RAdepuis 115Q a »•»*>
Pflnf alnnc tous genres de coutils, ga-i auiuiuuô rantis .M lavage, Q OKfr. 5.50, 4.25, »*&9
Pantalnr i e coton ou moitié laine, toutI dUldlUl» doublés, de fr,. 10 à l V*

Pantalons ^̂ ttSS ,* 6.—
Vestons et Salopettesjg&ffi;

de métiers, de fr. 6 a a.DU
fhomk'ac flanelle , coton ou Oxford 1 OH
_______ fr. 3,30, 2.75 2.41, *»PP
f.hpmfcf"! toar^tos,! gj -j tftdi choix , enuuGUiiarjd pure laine et en coton, 1 qv

de fr. 10 à *'OP

Chemises gg ĝ ĵjg
AUX

Deux Prix-Fixes
1 & B, Granâ'Rne, 6& 1

ZvXIESIi
isau MIEL coulé, du pays, garanti pur

â l fr. le pot
(Les pots vides sont repris a 20 ets.)

AU MAGASIN DI COIIXSTIBUiS
«UEENETT & VWKM

6, _B_ __ ______>, 8
XV_ 1,e TOULOUSE

35, rue de Bourg 35
2_ __ TJ s __ _r _q* a_ *

^^^^m*îî & Elégan ts corsets sur
_Mfâ_^ _ _?__Tmesare> arrondissant
^SrWÎ_»«la taille» cambrant par-

^BÉŒHJMSr ^ faitement les hanches
^__È__f et donnant à _ pot-

vKHr trine les plas hârmo-
j étwÊÊ Hw nieuses proportions ;

<g_Plwflf |M_fe !es seQ's portés par les
^ _NJ Nil IMKJBF femmes, soucieuses a
^ Ê ^f f î ?  'WI _S1W _TVtPce>

^5êŜ  
de leur beauté et de

H 4732 L leur santé.
MODÈLE EXCLUSIF

Se méfier des contrefaçons. —Se rend à domicile. -

< IMFUHMlWWIWWwlïïMe ĤWWl *fBWI f̂f^1 _lwn_HI!TittT_~li_HII_—__H_WWBM

Entreprise générale de tous genres de travaux
SPÉCIALITÉ D'OUVRAGES EN BATIMENTS

APPAKEILS W. C. — APPAREILLAGE: POUR L _AU

Veuve CHARLES MEYSTRE
Atelier rue du Seyc n — Magasin place du Marché

<3-ra,-.EL„ c_.oi_: „'articles d.e _s.e_.ag-e e_, fer Toatt _ et en é_a.ail
B A I G N O I R E S  AVEC C H A U F F E - B A I N S

Réps&r—tlous en tous genres. — Prix modérés.
timmmÊmHÊlÊÊÊaÊÈÊÊÊÊmauÊÊÊÊÊÊmÊÊÊÊimÊÊÊsmaÊÊÊÊmÊtmaÊÊÊmÊÊÊ^^^^ m̂ÊiÊÊÊm _M__i__i___i__ ^____ ¦ ¦——ni 1 1 1  ¦

Maison à vendre
tiu Hoelier. Quatre apparte-
ments, jardin. Bon rappott. —
S'adrew itir Etnde Brauen, no-
taire, Trésor S.

Terrains à vendre
S'adresser Etnde Ed. Petitpierre.

notaire, rne des Epanchenrs n° S.

ANNONCES DE VENTE
Ponr «anse de changement de

commerça, à vendre nn pressoir bien
conservé, nvec tous ses accessoires. A la
même ad .esse, terrain pour bâtir , à
vendre. S'adresser chez Emile Apotbéloz ,
à Peseux n» 23. 

TSPEfp S
Pommes de terre

nouvelle**, longnes
An Magasin de Comestibles

S E I I M E T  & FILS
8, Bue des Epanchenrs, 8

^ViP" /; NiM P W- M̂ V X -- - --V * - mm :̂-  ̂X- 7f : - r

• ffW/ ; f /VV *0^
- XX ^! poils

|-LOW: NECK STYLE R-MOVAB LE

Au magasin Wil'lscMp-Elziuger
RUE SAIHT -HONORÉ - PUCE HUMA- DROZ

A vendre à bas prix

différents meubles
à Gormondrèche n° 42.

MANUFACTURE §i COMMERCE
D*p ianos

GRAND ET BEAU CHOIX
pour 1» vont» «t la IOOAUOB,

JtAGASIB -H PLUS SEAK .C
•t U misas assorti du osatoa

ûm Pourtalès n<" 9 _ 11, l*r _sg«.

Prit) modérés. ¦ Facilités de $ait%ietà

Se recommande,

HUGO-E. JAOOBJ
N E TJOHATBï .

SiàluASl
(îonveaii vrai Milanais.

Au oiagasia de Comcsûbl.<&
§KIMET Se. FÎLS

i, rua des SpatKhmrs, S



près les magnificences de la toilette de
sa sœur.

Elle avait une simple robe noire en
soie légère et un grand chapeau de paille
garni de plumes ; mais c'étaient la robe
et le chapeau qui lui allaient le mieux.

Simone, debout sur la dernière mar-
che, se retourna complaisamment et de-
manda :

— Gela va bien ainsi?
— «Je t'en réponds 1 affirma Georges

d'un air de connaisseur.
Elle sourit, l'embrassa, comme si celle

flatterie lui eût fait grand plaisir.
— Où vas-tu donc? interrogea-t-il ,

curieux.
Elle s'assura que personne n 'était là

pour les entendre, et tout bas :
— Georges, dit-elle, je vais voir mon

mari !...
Georges tut si stupéfié qu 'il faillit lâ-

cher la rampe. Quand il reprit son équi-
libre, Simone roulait déjà en compagnie
d'Osmin dans la direction du Palais de
justice.
JPour toute réponse aux exhortations

maternelles, éHe avait dit :
— Priez pour moi , maman.
Et peut-être qu'elle-même priait aussi,

car, dans la voiture, elle restait silen-
cieuse, plongée en un recueillement
qu'Osmin n 'eut garde de troubler.

On était parvenu au but , et le vieil
avoué guidait Simone à travers l'im-
mense salle des Pas perdus.

C'était l'heure des audiences. Des
groupes d'hommes circulaient, les uns à
mines importantes et à allures dégagées,

ceux qui, par profession, s'occupent des
intérêts d'autrui ; les autres, intrus effa-
rés inquiets et piteux, ceux que leurs
propres affaires amènent dans cet antre.

Parfois, un avocat ou un avoué en
robe, majestueux et grotesque, feudait
la foule. Tout le monde parlait , s'agitait,
se querellait ; la lie des passions humai-
nes était là, fermentant , bruissant, je-
tant son écume, tandis que, émergeant de
cette tourbe, le grand Berryer et ses
compagnons de marbre blanc se dres-
saient sur leurs piédestaux, tranquilles,
satisfaits, imposants, échappés à l'uni-
verselle souillure.

La salle était franchie, et Osmin,
familier du lieu, conduisait maintenant
Simone par des passages moins connus.
Le brui t des paroles, s'éloignaut , deve-
nait un vague et formidable murmure.
La solitude se faisait, à peine troublée
par l'apparition rapide d'un huissier à
chaîne, de quelque gratte-papier , sa ser-
viette sous le bras, ou d'un plaideur
égaré. Après le bazar de la chicane,
ouvert à tous , c'étaient les petits appar-
tements de la justice, les réduits discrets,
les recoin s intimes où , loiu du vulgaire,
s'élaboreut les grandes décisions, se
cachent les grands crimes, se préparent
les grandes tortures , et ce silence où se
taisaieut tan t de plaintes , ce mystère où
se voilaient tant de douleurs, pesaient
lourdement sur Simone, mais sans faire
vaciller son courage.

— Nous y sommes, et je crois que
nous arrivons les premiers, dit Osmin,
lui montrant une porte au bout d'un

couloir1. Voilà le moment de prouver que
vous êtes toujours la petite Bretonne 1

Elle lui laissa uu sourire pour adieu,
et suivit bravement l'huissier chargé de
l'introduire.

XIII
Le cabinet du président était , comme

tous les cabinets de magistrats , une
pièce grave, correcte, avec une biblio-
thèque , emblème de savoir , un bureau ,
emblème d'importance , et des fauteuils
pour les visiteurs, emblèmes de politesse.

Trois heures ri 'ayant pus encore sonné,
M. le président ne se trouvait pas là ,
mais il arriva presque aussitôt.

C'était uu bon gros homme rubicond ,
de tempérament sanguin , par conséquent
gai et bou enfant.

Comme célibataire, il avait pour le
mariage une profonde estime, et, comme
magistrat , en son éloquence une entière
counauce. :

Aussi la tâche de conciliateur matri-
monial ne lui semblait-elle pas aussi
ingrate qu 'à un autre, et , outre collègues,
dans les jours d'épauchements , il se
vantait assez volontiers d'avoir , en sa
carrière , repêché dix-sept ménages allant
à la dérive. Mais les trente-quatre époux
qui s'étaient laissé toucher et, finale-
ment , renvoyer , liras dessus, bras des-
sous, appartenaient tous à ces milieux
rudimentaircs où de gros mots, une
volée de bois vert, voire même de. plus
graves injures , s'échangent et s'oublient
avec une égale facilité.

Le président savait qu 'entre les gens

¦ du monde , les discordes, moins violen-
tes, sont plus profondes , les résolutions
mieux réfléchies, plus tenaces, et, lors-
qu'il avait affaire à eux , laissant de côté
une argumentation superflue, il se bor-
nait à se montrer courtois, en abrégeant
le plus possible une corvée inutile et dou-
loureurse. ,

— Madame la vicomtesse d'Avron?
dit-il, saluant Simone respectueusement ,
mai s avec un peu de surprise.

Il la trouvait étonnamment jeune pour
une divorcée, et quand elle lui eut ré-
pondu par une inclinaison de tête affir-
mative, il l'observa à la dérobée , son-
geant , à part lui , qu'une si charmante
créature devait être bieu malheureuse ou
bieu perverse pour se trouver déjà ré-
duite à de pareilles extrémités.

Simone ne faisai t nulle attention à M.
le président , ui, en réalité , à quoi que ce
fût au monde. Des brouillards lui pas-
saient devant les yeux , et ses artères
battaient avec tant de force qu 'elle ne
parvenait même pas à distinguer les
bruits venant de l'extérieur et assourdis
par une double porte tle cuir.

Tout d'un coup, sou cœur bondit si
violemment qu'elle le crut échappé de sa
noitrine; elle se souleva à demi , et M.
le président , qui était en train de lui
adresser de bonnes paroles , resta stupé-
fié en se voyant , d'un signe, imposer si-
lence.

Dans l'entre-baillement des deux por-
tes, Simone entendait Thomas Erlinglon
disant avec humeur :

— Puisque je ne puis t'aeccompagner.
je t'attendrai par ici avec Osmin.

Et , la seconde porte s'ouvraul , Ri-
chard entra.

Rien qu 'à la folle palpitation de tout
son être, Simone le reconnaissait. Celait
bien lui , lui, son mari , tout ce qu'elle
avait au monde de plus proche , celui qui
l'avait le plus aimée, qui , un instant ,
l'avait tenue dans ses bras, l'avait crue
sienue, l'avait appelée des noms les plus
doux ! Il était revenu , après si longl emps.
il était là et il semblai t ue pas la voir ,
ne plus la connaître ; il avait délourné les
yeux en passant devant elle pour aller
s'asseoir le plus loin possible, de l'autre
côté, eu face du président.

Elle le regardait maintenant.
Il paraissait plus grand encore qu 'au-

trefois, parce qu 'il avait maigri d'une
façon étonnante. Sou triste bandeau noir
lui recouvrait toujours la moitié du vi-
sage, mais ce qu 'on apercevait de. ce
visage avait pâli , s'était émaeié, et les
pauvres lèvres, qu 'elle se souvenait d'a-
voir vues sourire , retombaient en deux
plis amers et profonds.

Lui, si fier , si susceptible, comme il
avait dû souffrir , rien que ponr arriver
jusque-là , passant sous les regards cu-
rieux , dans la foule des indifférents;
comme il devait souffrir encore devant
cet homme , cet inconnu qui allait le
questionner, l'exhorter, s'arroger le droit
de rechercher ses fautes , de mettre à nu
ses douleurs ! Et pourquoi, pour qui s'é-
tait-il offert encore à ce dernier affront ,
à ce dernier supplice? (A suivre.)

A VEJV»RE
nn mobilier à bas prix. — S'adresser rua
Pourtalès 3, 1" étage. 

Jeune chien mouton , Sgé de six moi?,
manteau noir , à vendre. S'informer eu
n° 6S9 au bureau du jonrnal .

AVIS DIVERS

Architecte-ingénieur
Un propriétaire cherche un employé

d'architecte ou d'ingénieur , qui pourrait
consacrer quelques heures, après son
bureau, pour étudier avec lui devis &t
plans d'un projet. — Adresser les offres
avec prix par heure sous chiffres R N 677
au bureau de la Feuille d'Avis.

On cherche
une personne discrète, qui pomvait dis-
poser de quelques heures par jour ou
d'un certain laps de jours , pour aider à
boucler une comptabilité. Indiquer le
prix par heure et les heures disponibles.
Adresser les offres sous chiffre OH 080
bureau de la Feuille d'Avis. 

Leçons d'allemaad et da français
prix modéré. — S'informer du n° 085 an
bureau de la Fauille d'Avis.

NEUCHATEL
Dr F.-H. BOITEL, d. m. i

J.-Ed. BOITEL l0__ _rgie_s, Dentistes
FAUBOURG DE L'HôPITAL 6

CONSULTATIONS
de 9 à 12 h. et de 2 à 5 h,, tous

les jours, excepté le dimanche.

Pension et Café de tempérance

ZELZXZfcT a- ___ ___
rue St Maurice 4, 1<" étage

Tous les jours gâteaux divers à emporte r
Cantines.

A__aye_ûe_Goncise
La fête de cette Ssciétê est fixée aux

9 et 10 juin prochains.
Outre la cible de la Société, il y aura

cibles à points et à cartons avec exposi
tions et répartition. Tontes les armes
sont admises.

Chaque jour , bal en plein air.
Le Comité.

yilllllii l ll"IIB 'lilillifflillil Ui i III ln 'i H I i

Hôtel FilM, Maria I
Goûtsrs complets avt c gâ- M

i teanx ou beignets , servis M
semaine et dimanch e, à H
1 fr., à partir de cinq per- 11
sonnes. — Gr_d jardin. — Ç!
Jeux. — Télépli oiie. H

________________________8

Place__y'arpiî
On demande à emprunter , sur immeu-

ble rapportant du 10°/0, une somme de
18 a 20,000 fr. Le bâtiment est assuré
30,000 fr. Oa serai t aussi disposé à traiter
pour la vente. S'adresser au bureau du
journal. 674

Gitliariste M™ Kuffer-Bloch
Leçons de mandoline et de solis de

guitare. Rue du Coq-d'Inde 24.
Vente d'instruments. Paiement mensuel.

THAIX8 _>!_ M_ _LISII_

BERNE-NEUCHATEL-PARIS
et retour

Premier train : 5 jours à Paris
Dépar t de Neuchâtel le mardi 12 juin , à 10 h. 58 suir. H 0025 L
Dépar t de Paris le lundi 18 juin , à midi 35.

Pour hora ire, prix et conditions, consulter les affiches .
Vente des billets dans toutes les gares Jura-Simplon

soc___ _ ¦__ _ _ri_î_ 3__
Pour l'Assurance du Millier contre l'Iicenole, à Berne

Fondée en 1826 par lt Soolète Suisse d'Utilité publique
fonds da réierve : Fr. 4,231,796. — Capital d'atsurances : Fr. 1,972,000,000

Cette Société, en activité depuis soixante-treize ans, assure contre l'incendie , lafoudre et les explosions du gaz :
Le mobilier, le bétail, les instruments aratoires , les provisions de foin et de

céréales, les marchandises do toute nature , machines et ustensiles de fabrique
4'ateliers, etc., en général tous les biens-meubles. !

La Société indemnise aussi le dommage causé par l' eau des pompes et le sau
ratage .

La Société, étant basée sur la mnfitalité, assure à des primes très modiques.
S'adresser aux sous-agents :

îfK, Bonhôte frères, à Peseux . MM. J.-L. Maccabsz, à Saint-Aubin .
P. Claudon , à Colombier , pour Au- J.-F. Thorens, notaire, à Saint-Biaise,

vernier , Colombier , Bêle, Boudry, N. Qninche , â Cressier.
Cortaillod et Bovaix. Alex. Gicot , au Landeron.

H. Béguin, à Rochefort. H. Mader , instituteur, Lignières.
û ani agents principaux, à fleuskàtel , G. FAVRE _ E. SOGUEt, notaires,

Rne dn Bassin 14.

Matériaux de construction

A. DOMQN, NEUCHATEL
Magasin : Villamont - Domicile : Lallemand 5

Briques, Tuiles, Hourdis, Tuyaux en grès, Carrelages et Dallages
i en tous genres.

Revêtements en faïence, ciments, chaux, gyps, lattes et liteaux.

! ISi ilïIÏIl SUR lïiil
I*ei_ J_i__ & Dubui®

Silaatio.1 splendide. Terrasse et parc ombragés. — Tennis. — Cuisine excelltnte.
Prix de pension depuis fr. 4.50. — Téléphone. — Service postal dès le 1" juin.

H. 5665 L A. GIRAR__T«COLO„B.

PENSION
1 On prendrait encore quelques psnsion-
! naires. S'sdresser à M"08 Reber, rue de
\ la Treille n» 3, 2°" étage. ,
" ïléparatioiïi de PENDULES j
: J. RETI01D, Orangerie 6 '
1 TRAVAIL SOIGNé ET GARANTI I

NQTARSi-T :
L'Etude de C_ _. Goiiicîb_ïds no-

taire, à St AnMn, est transférée actuel-
lement à Eâeœcnate! , bnvennx de
WM. Coisït &, C", fa&bourg dn Lac 7.

EXPOSITION DE PEINTURE
| Salle Léopojd-Robert
r SO TOILES
j de _ !lle Rose Marquette

} Ouverte du mardi 5, au lundi 11 juin ,
• de 10 à 5 heures.
i ENTRÉE: KO CENTIMES
3 ¦ —,| Couturière
j se recommande pour de l'ouvr3ge à la j
| maison ou en journé s. Réparations aux
''. habits d'hommes. Rue du Pommier 8. i
\ !

CHRONIQUE ÉTRANGÈRE
i

La photographie à distance. I n
, lieutenant du génie italien vient d'in-
j venter un appareil qui permet de prendre

des vues photographiques à une grande
distance; les expériences ordonnées pur
le ministre de la guerre ont, paraît-il,
donné des résultats concluants ; des fort s
avec leurs tranchées, des troupes en
marche ont pu être photographiés à une
distance de quinze kilomètres.

L'état-major italien attribue une influ-
ence considérable à celle invention cl
conserve à son sujet un silence absolu.

\
La peste bubonique. — La pani que1 régne à Sau-Francisco. Les premiers

médecins de la ville déclarent que si la
peste prend racine, elle se propagera
avec une rapidité foudroyante. La plus
stricte quarantaine est maintenue autour
du quartier chinois, cl aucun de ses ha-
bitants n 'est autorisé à sortir et à circu-
ler en ville. On a agité sérieusement la
question de détruire ce quartier par le
feu.

; Nous lisons dans le « Journal d' agri-
j culture suisse » :
; V INS . — La vigne a été l'objet, des
' préoccupations générales, durant le prin-

temps un peu capricieux que nous venons
de traverser. Elle a assez lien supporté
la crise et présente maintenant un aspect
réjouissant. De partout ou se mon-
tre satisfait de la sortie des raisins.
Quelques vignobles de la Suisse allc-

• mande ont eu seuls à se plaindre des
gelées.

i Au point de vue commercial , on se
• montre eu général moins satisfait. Très

peu d'affaires sont signalées.
, La municipalité de Corccllcs, près
' Payerne, a vendu dernièrement une par-
. lie de ses vins des récolles de 9o, (.I7 et

98. Elle a dû interrompre la mise devant
, ses résultats trop peu satisfaisants. Les

prix obtenus varient entre ,7S et <82 cent.
pour les lots adjugés.

FOURRAGES — Dans le canton de Ge-
nève, on commence sérieusement la fe-
naison cette semaine. La récolle se pré-
sente comme très bonne , tan t pour les
prairies naturelles que pour les prés
artificiels, et si le temps est favorable à
uue prompte mise en grange, la qualit é
du foiu sera également excellente.

TOUKTGAUX . — Les prix de début qui
sont faits cette année pour le livrable
juillet-août sont aussi et même plus élevés
que ceux de l'année dernière. Les négo-
ciants de la place de Marseille, estimant
la récolte générale des fourrages comme
faible et l'état des céréales comme défa-
vorable, pressent leurs clients d'acheter
dès maintenant et leur annoncent des
cours plus élevés pour plus tard. Les
agriculteurs qui savent à quoi s'en tenir
sous ce rapport se garderont bien de se
hâter et voudront connaître un peu les
perspectives de la seconde coupe des
fourrages avant de se décider à des
achats.

| CHRONIQUE AGRICOLE

_ l'imprimerie de cette Fenills :
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CONSERVE DE LAPIN
la bette de 2 '/< livre , à 1 fr. 80

lu Magasin de Comestibles
SEINET & FILS

8, fine dai Epuehenrs, 8

VINS VADDOIS
sans alcool

¦a pin» bas prix. — Seu l représen-
tant pour le Vignoble,

EDMOND PETITPIERRE
Faubourg du Crêt il. 

Piano usagé
s vendre à prix très avantageux. S'ir.-
toraer du ____ an bnrean du journal .

EXCELLENT BEURRE DE TABLE
Beurre à fondre

BEURRE FONDU, garanti pnr

Fromage de l'Emmentlial
Première qualité

Fromage du Jura, extra

ttasasiR RÛT-USCHER
** Fanb. de l'Hôpital 19

PERCHES
Belles perches grasses du lac

Arrivages journaliers
On se charge de les préparer en filets

An Magasin de Comestibles
SEINET & FILS

8, Sue dei Epaneheurs, 8

Eaux minérales de Fassugg
près Coire, Grisons

Source Belvédra
alcaline ferrugineuse

le meilleur remède contre l'anémie, pâles
couleurs, faiblesses, etc.

J- ; SOURCE ULRÏCUS
'è fortement alcaline
çapérieure aux meilleures eaux françaises ,
recommandée par des autorités médicales
contre les maladies des reins et de la
Vessie, gravelle, catarrhe dis .intestins et
de l'estomac, obésité, etc.

1 SOURCE THÉOPHILE
alcaline, acidulée

fa aielllenre des eanxj de table

Hépôt pour le canton de Neuchâtel .-
fhirmâcfo A BOURGEOIS, Neuchâta l

VERMOUTH
r de TURIN, 2" qualité

I f w  Q/_ . le Utre,_ _> ¦ «¦ w verre compris
_f  litri vide ut reprit â MO ett.

Au Magasin de comestibles
«EINET & nus

8, n» 4M Epaneheurs, 8

Deux banques de magasin
avec nombreux tiroirs, parfaitement con-
servées. S'informer du n» 416 au bureau
da la Feuille d'avis.

NOUVELLES POLITIQUES

Danemark
Depuis plus de quinze ans la gauche

et les socialistes, qui forment l'opposi-
tion au Folkething, vivaient: en bonne
harmonie , et malgré des opinions diver-
gentes sur plus d une question , se trou-
vaient t oujours unis lorsqu 'il s'agissait ,
sur le terrain électoral surtout, de faire
face à la droite.

Cette entente, qui a été si utile aux
deux partis, est dorénavant rompue. M.
Adler Alberti , un des leaders de la gau-
che réformiste, a dénoncé le pacte dans
un meeting où il avait réuni ses élec-
teurs. 11 a reproché aux socialistes leurs
exigences croissantes et a conseillé uue
rupture prochaine et définitive. La gau-
che aura donc pour les premières élec-
tions à poser des candidatures dans
toutes les circonscriptions pour ne plus
faire le jeu des socialistes.

Etats - Unis
Les émeutes continuent à Saint-Louis.

La foule furieuse des grévistes, hommes,
femmes et enfants attaque les tramways
et frappe à coups de bâton et de pierres
les conducteurs non syndiqués ainsi que
les voyageurs et les voyageuses.

Deux jeunes femmes ont eu leurs vête-
ments arrachés et. littéralement nues ,
ont dû être reconduites chez elles par la
police.
; - Pendant la journée de dimanche, les
grévistes ont fait sauter à la dynamite
quinze mètres de rails. Tous les citoyens
valides sont armés par la police. U y a
uue compagnie presque entièrement
composée de millionnaires.

IMPR. WOLFRATH k SPERLÉ


